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Preface du Chef du Centre de I'Azhar pour Ia 
traduction. 

Le livre « Faire connaitre 1'/slam » vous sert de 

guide pour connaltre !' Is lam, sources et princ ipes. Cette 

religion respecte Ia raison humaine et exhorte !'Homme a 
Ia reflexion . Le premier mot revele du Coran le demontre 

bien : « Lis ! ». La lecture, en Islam, est Ia cle de Ia 

connaissance et le moyen d'acceder a sa verite, a ses 

enseignements, a Ia decouverte des s ignes divins dans 

l'univers et dans le Coran. En effet, !'Is lam a mis en 

evidence Ia relation entre l'homme e t l'univers et 

determine Ia mission de l' homme qui consiste a peupler 

Ia terre et a tirer profit de ses tresors. 

L'Islam respecte le pluralisme religie ux, doctrinal et 

intellectuel. II affirme que Ia difference de religion ou de 

pensee ne justifie pas Ia haine, le meurtre ou 

!'excommunication. La diffe rence, pour lui, n'entralne pas 

!'opposition ; mais il s'agit d'une diversite, d'une variete 

ou plutot d'une richesse. II appelle les socie tes diverses a 
coex ister et a respecter le droit de !'autre a une vie 

tranquille et pacifique. II considere l'humanite comme 

une seule famille liee, entre elle, par un bon nombre de 

denominateurs communs. La charia, les dogmes et Ia 

mo rale is lamiques ont mis )'accent sur ces nobles 

vale urs. D 'ou vient Ia necessite de connaitre les 

enseignements de I ' Islam en matiere de dogmes, de 
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legislations et de morale. Ce livre ecrit d'une maniere 

simple mais precise par son eminence cheikh 'Atyya 

Saqr - qu'Allah le prenne en pitie! - en donne une 

image claire. 

Allah est le Garant de tout succes 

Le superviseur general du centre d'al-Azhar pour la 

traduction 

Prof. Dr. Youssef 'A mer 

IV 

Preface 

L'Jslam - dogrne, charia, morale - est etabli par 

Allah, le Tres-Haut, pour etre Ia religion de toute 

l'humanite. 

Dans le Coran et Ia Sunna benie, il y a des textes 

evidents qui mettent en relief Ia verite de Ia foi 

islamique et !'Omnipotence divine dans la creation 

de l'univers. Islam est une foi sur laquelle est fondee 

une loi (charia), et par consequent, Ia loi islamique 

n'est pas contraignante en absence de foi. Le principe 

de Ia liberte de conscience en Is lam constitue par ce 

verset coranique en est une preuve evidente : " Nulle 

contrainte en religion. ". (al-Baqara, 256). 

La rellexion ou !'usage de Ia raison en Islam 

occupe une place centrale. Le premier mot revele du 

Coran le demontre bien : " Lis ! ". La lecture, en 

Islam, est Ia cle de Ia connaissance ct le moyen par 

lequel on peut accedcr a sa verite, comprendre ses 

enseignements, decouvrir Jes signes divins figures 

dans lc Coran et existants dans I 'univers. En effet, 

!'Islam a mis en evidence Ia relation entre J'homme et 

l'univers et Ia mission de l'homme qui consiste a 
peupler Ia terre et a tirer profit de ses tresors. 
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L'Islam respecte le pluralisme religieux, 

doctrinal et intellectuel. ll demontre que Ia difference 

de religion ou de pensee ne justifie pas Ia haine, le 

meurtre ou }'excommunication. La difference, a ses 

yeux, n'entraine pas }'opposition ; mais il s'agit d'une 

diversite, d'une variete ou plutot d'une richesse. 11 
appelle les societes diverses a coexister et a respecter 

le droit de !'autre a une vie tranquille et pacifique. II 
considere l'humanite comme une seule famille liee, 

entre elle, par un bon nombre de denominateurs 

communs. Les dogmes, Ia loi et la morale islamiques 

sont pleins d'exemples theoriques demontrant toutes 

ces verites. Sur le plan pratique, le Prophete (pbsl) et 

ses Compagnons ont fonde une societe coherente 

basee sur Ia coexistence entre les Musulmans et les 

non-Musulmans et gouvernee par les valeurs de Ia 

bienfaisance, de l'affection et de Ia tolerance. Cette 

vision humanitaire revele }'esprit tolerant de cctte 

religion qui recommande Ia bienfaisance envers 

toutes les creatures et ordonne Ia justice malgre les 

dif ferences. 

L'lslam interdit de faire du mal aux non­

Musulmans pacifiques, recommande Ia bienfaisance 

envers eux et autorise au Musulman de renouer de 

bonnes relations avec eux. A cet effet, Allah, le Tres­

Haut, di t : " Dieu ne vous defend pas d 'etre bons et 

equ itables envers ceux qui ne vous attaquent pas a 
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cause de votre religion et qui ne vous expulsent pas 

de vos foyers. Dieu aime ceux qui sont equitables. " 

(al-Mumtahina, 8). 

D'ou vient Ia necessite de faire connaitre l'Islam 

et d'expliquer ses enseignements dogmatiques, 

juridiques et moraux. Notre choix est fixe sur ce 

livre, redige dans un style concis mais precis, par le 

venerable cheikh 'Atyya Saqr - qu'Allah le prenne en 

pitie et lui en donne une recompense genereuse ! 

Prof. Dr. Mohi ed-Dine 'Afifi 
Secretaire general de l'Assemblee des Recherches 

Islamiques. 
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L'auteur 

Cheikh 'Atyya Saqr est ne le 22 novembre 1914 

a Bahnabai, Zagazig, Charqiyya. En 1943, il a 

obtenu al- 'Alimiyya ou Ia licence de Ia predication de 

Ia faculte des fondements de Ia religion. En Ia meme 

annee, il est nomme precheur au ministere des 

Waqfs. En 1945, il est designe au poste de 

predicateur a I'Azhar. Jusqu'en 1979, il a occupe le 

poste d'inspecteur dans le departement de Ia 

predication. 

Cheikh 'Atyya Saqr - qu'Allah le prenne en pitie 

- etait un membre a l'Assemblee des Recherches 

Islamiques, au Conseil Supreme des Affaires 

lslamiques et au Comite de Fatwa dont il etait plus 

tard le president. 

II a compose plusieurs importants sont « Le 

message islamique est un message uni verse!. », « La 
famille en Islam », « La Zakat et ses bienfaits 

sociaux », « Le babisme, le baha"isme, doctrine et 

histoire. ». 

II a redige des articles dans des journaux et des 

magazines arabes et islamiques. 11 a diffuse des 

discours religieux a travers Ia radio du Saint Coran et 

Ia radio egyptienne. 
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II a ete envoye en mission a de nombreux pays 

asiatiques, africains et europeens pour participer a un 

nombre de conferences. 
En 1983, cheikh Saqr a rectu Ia Medaille des 

Sciences et des Arts de premier ordre. II est decede 

en juin 2006. 
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X 

La religion musulmane 

L'lslam, Ia veritable religion, est etabli par 
Allah, le Tres-Haut, pour Je bonheur de J'etre humain 
dans Ia vie d'ici-bas et dans celle de l'Au-dela. Le 
mot "islam", derive du verbe "aslama", veut dire "se 
soumettre a Allah". Pris dans ce sens, )'Islam est le 
message de tous les Prophetes - qu'ils soient tous 

benis et salues ! 

Par Ia bouche de Noe, Allah, Exalte soit-11, dit : 

« II m'a ete ordonne d'etre musulman (soumis a Ia 

volonte du Seigneur). ». (Coran, Younes, 72). 
Allah, le Tres-Haut, ordonne au Prophete 

Ibrahim (Abraham) en disant : « Sois musulman 
(Soumets-toi a Ma Volonte !). », et qui aussitot 
repondit: « Je me soumets au Maitre de l'Univers ! » 
[ 13 I] Abraham qui fit cette recommandation a ses 

enfants, suivi en cela par Jacob : « 6 mes enfants ! 
Dieu a choisi pour vous cette religion. Que votre 
soumission a Dieu soit totale et entiere jusqu'a votre 

mort! »(Coran,al-Baqara, 131, 132). 

Par Ia bouche de Son Prophete Youssef 

(Joseph), Allah, Exalte soit-D, dit : « Fais que je 
meure en musulman (en etat de soumission totale a 
Ta volonte), et permets-moi de rejoindre le camp des 

vertueux ! » (Co ran, Y ousef, 101 ). 



Par Ia bouche de Son Prophete Mo'ise, Allah, le 

Tres-Haut, dit : « 6 mon peuple, dit MoYse, si vous 

croyez en Dieu, mettez votre confiance en Lui, en 

tant que peuple veritablement musulman (soumis au 

Seigneur). ». (Coran, Younes, 84). 

L'Islam est Ia religion ultime revelee au 

Prophete Mohamad (pbsl) pour le transmettre a 
l'humanite toute entiere. C'est le dernier message 

divin transmis par le dernier Prophete (pbsl) aux 

humains : « La religion, Ia seule religion, agreee par 

Allah est I'Islam. ». (Coran, les- 'lmran, 19) ; « Non, 

Muhammad n'est le pere d'aucun homrne d'entre 

vous, mais it est I 'Envoye de Dieu et Je sceau des 

prophetes. Dieu est au courant de tout. II (Coran, aJ­

Ahzab, 40). 
Le message de !'Islam est adresse a tous Jes 

humains, qu 'ils soient adeptes d'autres religions ou 

meme athees : « Apres quoi, demande a ceux qui ont 

re~u l'Ecriture et aux non-inities : « Et vous ? Etes­

vous Soumis a Dieu ? )) S'ils se declarent Soumis a 
Dieu, c'est qu ' ils ont pris Ia bonne voie ; mais s'i ls 

s'en detoument, rappelle-toi que ton role se limite a 
transmettre le Message. Dieu observe constamment 

Ses serviteurs. ». (Coran, les- 'lmran, 20). 

L'Islam est une religion globale et universelle ; il 

se distingue des autres religions temporaires qui 
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etaient exclusives a des peuples particuhers. Ce 

caractere universe! est inherent a Ia religion 

musulmane des son apparition ; it ne s'agit pas d'un 

caractere acquis au fil des jours. Dans plusieurs 

versets reveles a Ia Mecque, on peut facilement 

constater cette verite : « Beni soit Celui qui a revele 

graduellement Je Livre du discernement a Son 

serviteur, pour qu 'il avertisse I 'Univers ! ». (Coran, 

al-Furqan, 1), « 6 hommes ! Je suis, en toute verite, 

le Prophete de Dieu, envoye a vous tous. » (Coran, 

ai-A'raf, 158), 11
, 

11 Ce Coran n'est qu'un rappel qui 

s'adresse a tout l'Univers. » (Coran, al-Qalam, 52). 
Dans un hadith authentique, le Prophete (pbsl) 

dit : « Tous Les Messagers avant moi ont ete envoyes 
a leurs peuples ; mais moi, je su.is envoye a toute 

l 'humanitel. ». (Hadith consensuel). 
Dans une autre version, le Prophete (pbsl) dit : 

« Je suis /e sceau des Prophetel. » (Hadith 

consensuel). 

1 - Rapporte par ai-Boukhari, chapitre des ablutions seches, 
1/91 (335), chapitre de Ia priere 1/119 (438). II est egalement 
rapporte par Muslim, chapitre des Mosquees et des lieux de 

priere 1/370 (3/521). 
2 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, chapitre du sceau 
des Prophetes, 4/226 (3535). Rapporte egalement par 
Muslim, chapitre des mosquees et des lieux de priere 1/371 

(3/521). 
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L'universalite de l'Islam est due, en premier lieu, 

a sa capacite de repondre aux besoins humains a 
travers les siecles. n est en parfait accord avec Ia 
raison et s' adapte aux evolutions permanentes de Ia 

societe humaine. A son sujet, Allah dit : « J'ai 
amene votre religion a son point de peifection ; Je 
vous ai accorde Ma grace tout entiere et J 'ai agree 
/ 'islam pour vous comme religion ! » (Coran, ai­
Ma'ida, 3). 
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L 'Islam : dogmes, charia et morale. 

L'Islam est compose de trois elements 

complementaires : dogmes, charia et morale. 

Les dogmes : c'est de croire de tout son creur a 
tout ce qui est revele a Mohamad (pbsl) et a tous les 
fondements incontestablement etablis en matiere de 

religion. 

La charia : ce sont les regles et les lois etablies 

pour controler Ia conduite humaine. 

L'homme qui croit a !'Islam et reconnait sa 
charia sans se conformer a ses prescriptions est un 
Musulman pecheur qui peut aspirer au pardon divin. 
A ce propos, Allah, le Tres-haut, dit : « Dieu ne 
pardonne point qu 'on Lui associe d 'autres divinites; 
mais ll pardonne a qui IL veut les autres peches, car 
celui qui associe a Dieu d 'autres divinites commet 
un forfait d 'une exceptionnelle gravite ! » (Coran, 

an-Nissa, 48). 

ll est a noter que Ia non-conformite aux 

prescriptions de Ia charia dans un domaine n'entralne 
pas Ia nullite de bons actes accomplis dans les autres 
domaines. A cet effet, Allah dit : « Quiconque aura 

5 



..... 

alors fait le poids d'un atome de bien le verra [7] et 

quiconque aura commis le poids d'un atome de mal 

le verra. ». (Coran, az-Zalzala, 7, 8). 

L'homme qui se conforme aux prescriptions de 

Ia charia sans avoir Ia foi est un hypocrite dont les 

bonnes reuvres sont nulles au regard du Seigneur. Au 

sujet de ceux qui ne croient pas au Jour du Jugement 

Dernier, Allah dit: « Toutes les reuvres qu ' ils auront 

pu accomplir seront par Nous reduites en 

poussiere. ». (Coran, al-Furqan, 23), « Ce sont ceux 

qui nient les s ignes de leur Seigneur ainsi que leur 

comparution devant Lui. Les reuvres de ces gens-la 

n'auront aucune valeur et ne peseront pas lourd dans 

Ia vie future. » . (Coran, ai-Kahf, 1 05). 

Les dogmes sont un tout indissoluble ; Ia simple 

negation d'un dogme suffit pour entrainer Ia 

mecreance. Au sujet des Juifs, Allah, le Tres-Haut, 

dit : « Admettriez-vous seulement une certaine partie 

du Livre et en rejetteriez-vous le reste ? Que! 

traitement devra etre reserve a ceux qui agissent de 

Ia sorte, sinon l' ignominie dans ce monde et le 

chatiment le plus impitoyable dans !'autre ? Dieu 

n'est pas inattentif a vos agissements. » (Coran, al­

Baqara, 85). 

6 

I 

I 

I 

I 

I 

I 
I 

,I 

Les dogmes en Islam, comme dans toutes les 

religions, sont constants. A cet effet, Allah dit : « II a 

etabli pour vous, en matiere de religion, ce qu ' Il 

avai t prescrit a Noe, ce que Nous te revelons a toi­

meme, ce que Nous avions prescrit auparavant a 

Abraham, a Mo"ise et a Jesus : « Acquittez-vous, leur 

fut-il dit, du culte de Dieu et n 'en faites pas un sujet 

de division entre vous ! ». (Coran, ai-Chura, 13). 

Vu que les messages divins sont identiques en 

matiere de fondements et de dogmes, le Prophete 

Mohamad (pbsl) n'a pas emprunte un chemin autre 

que celui des Prophetes anterieurs : « Je ne suis pas 

unique dans mon genre ! Je suis comme tous les 

autres Messagers. » (Coran, al-Ahqaf, 9). 

Les anciennes Ecritures saintes sont reconnues 

par l'lslam, c'est ce qu'indique le Coran dans ce 

verset : « A toi aussi Nous avons revele le Coran, 

expression de Ia pure Verite, qui est venu confirmer 

les Ecritures anterieures et les preserver de toute 

alteration. ». Coran, al-Ma'ida, 48). 

Parmi les piliers de Ia foi musulmane figure 

l'obligation de croire a tous les Prophetes anterieurs 

dont Abraham, MoYse et Jesus : « Le Prophete croit 
pleinement a ce que lui a reveli son Seigneur, ainsi 
que Les fideles. Taus ensembles croient en Dieu, a 
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Ses anges, a Ses Ecritures et a Ses messagers, sans 
faire aucune distinction entre Ses prophetes. lls 
affirment : « Nous avons entendu et nous avons obei. 
Pardonne-nous, Seigneur, car c 'est vers Toi que tout 

do it fa ire retour ! » . (Coran, al-Baqara, 285). 

Pour ce qui est de Ia charia, il y a des 

prescriptions invariables comme les actes d'adoration 

et le systeme islamique de transactions. 11 y a 

egaJement celles qui peuvent etre modifiees pour 

s'adapter aux evolutions regionales et temporelles. 
Les procedures civiles, commerciales et judiciaires 

de l'epoque qui ne contredisent pas !'Islam en sont 

des exemples evidents. 

La morale, c'est un pilier a part; il est le fruit 

de tout acte cultuel. En Islam, est rejete tout acte 

cultuel ne produisant pas ses effets benefiques sur Ia 

conduite morale. 

Les religions, bien qu'elles emanent d'une 

source divine, sont differentes sur le plan des 

legislations : « A chacun de vous, Nous avons 
assigne une legislation et un plan a suivre. » (Coran, 

al-Ma 'ida, 48). 
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Les dogmes 

Les fondements des dogmes islamiques sont 

cites dans le hadith ou I' Archange Gabriel est venu 

poser au Prophete (pbsl) des questions sur Ia foi 

musulmane et dont Ia n!ponse du Prophete (pbsl) a 

rendu evidents les principaux dogmes islamiques : 

1- Croire eo Allah, I'Uoique qui a cree 

l'Univers, etabli ses lois et predestine sa fin ; le 

Transcendant aureole de Ia Majeste et de Ia 

Perfection Absolue ; le Seigneur, le Tres-Haut, decrit 

par le Prophete Ibrahim en ces termes : 

« C'est Lui qui m'a cree et qui me dirige ; [79] 

c'est Lui qui me nourrit et etanche rna soif ; [80] 

c'est Lui qui me guerit quandj 'ai mal; (81] c'est Lui 

qui me fera mourir et qui me ressuscitera [82] et 

c'est de Lui que j'espere )'absolution de mes peches, 

le Jour du Jugement dernier. » (Coran, ach-Cho 'ara', 

78-82). 

L'existence d'un Dieu Unique est une verite 

ressentie par Ia nature originelle de !'Homme (jitra) 
comme l'indique bien ce hadith : « Tout nouveau-ne 

est engendre selon Ia nature originelle (fitra) ; ses 
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parents en font ensuite un Juif, un Chretien ou un 

Zoroastrien3. ». (Rapporte par al-Boukhari). 

Dans Ie meme sens, Allah, le Tres-Haut, dit: 

« Consacre-toi a Ia religion, en monotheiste sincere ! 

C'est Dieu qui a voulu que cette croyance fat 
inherente a Ia nature de l'homme. Et l'ordre etabli 

par Dieu ne saurait etre modifie. Telle est Ia religion 

de Ia rectitude, mais Ia plupart des hommes n'en 

savent rien. » (Coran, ar-Rum, 30). 

La meditation sur l' univers et le soi-meme mene 

assurement au Createur Supreme : « U est ainsi des 

signes sur Ia Terre pour ceux qui croient avec 

certitude. Et il en est aussi en vous-memes. N'en 

etes-vous done pas conscients ? » (Coran, az-Zaryiat, 

20-21 ). 

On remarque un grand nombre de versets 

coraniques exhortant a Ia contemplation du royaume 

des cieux et de Ia terre. Ce grand nombre de versets 

reflete I' importance de Ia reflex ion profonde sur Ia 

creation, lien qui mene l' homme a admirer l'reuvre 

de Dieu, a ressentir Son Omnipotence et a 

reconnai'tre Ses bienfaits. 

3 - Rapporte par ai-Boukhari, chapitre des funerailles {le sort 
des enfants des polytheistes) 2/125 {1385). 
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Dans le Coran, il y a un bon nombre de versets 

confirrnant I'Unicite divine: « C'est Lui, Dieu 

!'Unique, [2] Dieu le Supreme Refuge, [3] qui n'a 

jamais engendre et qui n'a pas ete engendre, [4] et 

que nul n'est en mesure d 'egaler ! » (Coran, sourate 

al-Ikhlas); « S'i l y avait d'autres divinites que Dieu 

dans les Cieux et sur Ia Terre, Ia marche de ces 

derniers aurait ete gravement compromise. » (Coran, 

a1-Anbya', 22); «Non, Dieu ne s'est donne aucun 

fils, et il n'existe aucune divinite avec Lui, sinon 

chaque divinite s'attribuerait ce qu'elle aurait cree, et 

certaines d 'entre elles domineraient les autres. Gloire 

a Dieu ! II est bien au-dessus de tout ce qu' ils 

inventent ! ». (Co ran, al-Mo 'minoun, 91 ). 

La soumission a Allah !'Unique est l'acces a Ia 

satisfaction divine et a l'exaucement des vreux : « Si 

Mes serviteurs t ' interrogent a Mon sujet, qu'ils 

sachent que Je suis tout pres d'eux, toujours dispose 

a exaucer les vreux de celui qui M'invoque. Qu ' ils 

repondent done a Mon appel et qu'ils aient foi en 

Moi, afin qu ' ils soient guides vers Ia Voie du 

salut. ». (Coran, ai-Baqara, 186). 

Les boones actions sont Ie moyen de I 'Homme 

pour s'attirer !'agrement divin: « Hormis ceux qui se 

repentent, qui croient sincerement en Dieu et qui font 

des reuvres salutaires. Ceux-la Dieu transformera 
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leurs mauvaises actions en reuvres meritoires, car 

Dieu est toute misericorde et toute indulgence. ». 

(Coran, al-Furqan, 70) ; « Certes, les boones actions 

chassent les mauvaises. ». (Coran, Hud, 114). 
2- Croire aux Anges : ce sont des etres 

lumineux qui ne mangent pas, ne boivent pas et ne se 

reproduisent pas. Leur mission consiste a glorifier 

Allah, le Tres-Haut, et a executer Ses ordres : « (. .. ) 

surveilLe par des anges inflexibles et severes, qui ne 
desobeissent jamais a leur Seigneur et qui executent 
tout ce qu 'II leur ordonne. ». (Coran, at-Tahrim, 6). 

Leur nombre est considerable mais indefini : « 

. . . nul ne connaft les armees de ton Seigneur, hors 
Lui. » (Coran, al-Muddaththir, 31). 

Certains d'entre eux sont mentionnes dans le 

Coran comme Gabriel, lsrafil, Mika'il, Jes Porteurs 
du Trone, les Anges de La mort, les Anges scribes. 

3- Croire aux Saints Livres revetes par 

Allah: 
Ce sont les Saintes Ecritures revelees aux 

Messagers d' Allah dont on peut citer Les Feuillets 
d'Abraham, Ia Torah de Mo·ise, les Psaumes de 

David, I 'Evangile de Jesus, le Co ran de Mohamad, 

que Ia paix et le salut soient sur eux tous ! 
Les Ecritures revelees avant le Prophete 

Mohamad (pbsl) n'ont pas ete dictees par Ia bouche 
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des Messagers ; mais elles ont ete redigees 

longtemps apres leur mort, ce qui met Ia veracite de 

ces Ecritures en cause. Jetant la lumiere sur la 

falsification de Ses anciennes Revelations, Allah, le 

Tres-Haut, dit : « Malheur a ceux qui redigent de 

leurs propres mains des ecrits et les attribuent a Dieu 

dans l'espoir d 'en tirer un profit, aussi minime soit-il 

! Malheur a eux pour ce que leurs mains ont trace et 

malheur a eux pour le profit qu ' ils en tirent ! » 

(Coran, al-Baqara, 79). 

Ces Ecritures ont subi en quelques sortes des 

alterations. Pour les juger du point de vue islamique, 

il faut avoir recours a !'arbitrage coranique: on juge 

recevables les enseignements identiques a ceux de 

!' Islam et irrecevables les dogmes et Ia morale 

contraires. Pour les legislations differentes de celles 

islamiques, on les juge recevables en tant que 

legislations appropriees aux peuples des epoques 

lointaines, a moins qu'il n'existe une mention 

coranique les contredisant. 

Le Coran est le seul Livre divin qui a ete 
immunise contre toute sorte d'alteration ; Allah, Lui­

meme, s'est porte Garant de le garder contre 

!' intervention humaine: « C'est Nous, en verite, qui 

avons revele le Coran, et c'est Nous qui en assurons 

l'integrite. » (Coran, ai-Hijr, 9) ; « Lorsque Nos 

versets sont recites, comme preuves evidentes, a 
ceux qui n'esperent pas Notre rencontre, ils te disent 

13 



: « Apporte-nous un autre Coran que celui-ci, ou 

changes-en Ia teneur ! » Reponds-leur : « Il ne 
m'appartient pas de le changer de rna propre 
initiative. Je ne fais que suivre ce qui m'est revele. 
En verite, je crains, si je desobeis a mon Seigneur, le 
chatiment d 'un grand jour! » (Coran, Younes, 15). 

Le Coran a ete revele par fragment pendant 23 
ans. A chaque partie revelt~e, le Prophete (pbsl) 

ordonnait a ses Scribes de l' inscrire mot-a-mot. Ces 
inscriptions ecrites - gravees deja dans la memoire 
infaillible des memorisateurs - ont ete collectees 
sous 1'ordre du calife Abu Bakr as-Siddiq, copiees en 
multiples exemplaires et distribuees aux provinces 
islamiques sous le califat de ' Utbman Ibn ' Affan. 
Des lors, les Musulmans partout dans le monde n 'ont 
pas cesse d'apprendre par creur le Coran et de le 
transmettre, de generation en generation, sous sa 
forme orale et ecrite, jusqu'a nous parvenir sans 

aucune alteration. 
4- Croire aux Messagers d' Allah : 
Les Messagers sont des humains elus par Allah, 

le Tres-Haut, pour transmettre Sa Revelation aux 

gens. 
Justifiant l'envoi des Messagers, Allah, le Tres-

Haut, dit : « Tous ces Prophetes ont eu pour mission 
d'annoncer la bonne nouvelle aux hommes et de les 
avertir, afin qu ' ils n' aient, une fois la mission des 
prophetes accomplie, aucune excuse a invoquer 
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devant le Seigneur. Dieu est Puissant et Sage. » 

(Coran, al-Baqara, 165). 
lls sont tres nombreux : « Et il n ' est pas un 

peuple qui n'ait deja eu un prophete pour l' avertir. » 

(Coran, Fatir, 24) ; « Nous avons envoye bien des 
prophetes avant toi. Nous t'avons raconte I 'histoire 

de certains d'entre eux et Nous Nous sommes tu sur 
celle des autres. » (Coran, Ghafer, 78). 

Les Messagers mentionnes dans le Coran sont 

au nombre de vingt-cinq : Adam, ldris, Noh, Houd, 
Saleh, Ibrahim, Louth, Ismail, lshaq, Ya'coub, 

Yousef, Cho'aib, Mousa, Haroun, Daoud, Solyman, 
Ayoub, Ilyas, Younes, Zolkefl, Alyas', Zakaryya, 
Yahya, Is'a et Mohammad. Que Ia paix et le salut 

soient sur eux tous ! 
Croire aux Messagers est une obligation 

dogmatique. La preuve en est ce verset : « Dites : « 

Nous croyons en Dieu, a ce qui nous a ete revele, a 
ce qui a ete revele a Abraham, lsmael, Isaac, Jacob 
et aux Tribus ; a ce qui a ete donne a Mo"ise et a 

Jesus ; a ce qui a ere revele aux prophetes par leur 
Seigneur, sans etablir entre eux aucune difference. 
Et c'est a Dieu que nous sommes entierement 

soumis. » (Coran, al-Baqara, 136). 
Tous les Envoyes d'Ailah sont tous des freres 

unis par le lien de Ia religion. Chacun a ete envoye, 
dans une epoque determinee, a un peuple particulier 
sauf Mohammad (P.B.S.L) qui a ete envoye a toute 
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l'humanite. Au sujet des Messagers, le Prophete dit 

(pbsl) : « Tous les Prophetes sont freres de meres 

differentes ; leur religion est identique
4

. ». 

Les Messagers soot des humains mais 

infaillibles et porteurs d'un message divin. A cet 

effet, le Coran dit: « Nous n'avons envoye avant toi 

que des hommes auxquels Nous avons fait des 

revelations. » (Coran, an-Nahl, 43) ; « Je ne suis 

qu'un etre humain comme vous. II m'a ete revele 

que votre Dieu est un Dieu Unique. ». (Coran, al­

Kahf, II 0) ; « Gloire a mon Seigneur ! Suis-je done 

autre chose qu 'un etre humain envoye com me 

Prophete ? » (Coran, al-lsraa', 93). 

Les Messagers d'Allah sont tous mortels. Aucun 

d'eux n'est dote d'un caractere surhumain. Au sujet 

de Jesus tout precisement, Allah dit : « Le Messie, 

fils de Marie, n'est qu'un prophete comme tant 

d'autres qui l'ont precede. Sa mere etait veridique, et 

tous les deux se nourrissaient comrne tous les 

mo1tels. " (Coran, ai-Ma'ida, 75). 

Dans les anciennes Ecritures, on attribue a 
certains Prophetes des actes discreditant leur merite 

de Prophetes infaillibles et portant atteinte a Ia 

noblesse de leur mission. Le Coran, pour sa part, a 

pris Ia defense de ces Prophetes en refutant les 

4 - Rapporte par Muslim dans son sahih, chapitre des vertus 
(vertus de lssa «Jesus») 4/1837 {145/2365). Rapporte 
egalement par ai-Boukhari 4/203 {3443). 
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offenses blaspMmatoires dont ils etaient victirnes. 

L'Islam, juste de nature, a reconnu leur merite et 

venere leur memoire. En guise d'hommage a leurs 

sacrifices, une sourate est intitulee « Les Prophetes » 

et quelques autres ont, pour titre, les noms de 

certains d'entre eux : sourate Younes, sourate Houd, 
sourate Ibrahim, sourate Luqman, sourate 
Mohamad, sourate Nouh, etc. Au sujet d'Adam, pere 

de I ' hurnanite, Allah, le Tres-haut, dit : « Dieu a elu 

Adam, Noe, Ia famille d'Abraham et Ia fami lle 

d'Imran et les a eleves au-dessus de tous les 

homrnes. » (Coran, les- ' Imran, 33). Au sujet du 

Prophete Ibrahim, Allah, le Tres-Haut, dit : 

« Abraham etait un patriarche, un modele de 

devouement a Dieu et un pur monotheiste qui ne 

s'est jamais compromis avec les idoHitres. [121] II 

rendait grace a Dieu pour Ses bienfaits, et Dieu 

l'avait e lu et guide vers une voie de rectitude. [1 22] 

Nous l'avons comble de faveurs en ce monde et il 

sera dans I 'autre au nombrc des saints. » (Coran, an­

Nahl, 120-122). Au sujet du Prophete Mo"ise, Allah, 

le Tres-Haut, dit: « 6 Mo"ise, dit le Seigneur, Je t'ai 

elu d'entre les hommes pour tc confier Mon message 

et t'adresser Ma parole. Prends ce que Je te donne ct 

so is-en reconnaissant ! » (Coran, al-A ' raf, 144). Au 

sujet du Prophete Jesus, fils de Marie, Allah, le Tres­

Haut, dit : « II sera illustre dans ce mondc et dans 

I 'autre, et comptcra parmi les e lus de Dieu. » (Coran, 
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les-'lmran, 45). Au sujet du Prophete Mohammad 

(pbsl), Allah, le Tres-Haut, dit : « 6 Prophete ! Nous 

t'avons envoye a Ia fois comme temoin, 

annonciateur de bonnes nouvelles et avertisseur, [46] 

afin que par Ia permission de Dieu, et tel un 

flambeau etincelant, tu appelles les hommes a 
Dieu. » (Coran, al-Ahzab, 45-46) ; « Tu es doue 

d'un caractere eleve. » (Coran, al-Qalam, 4). 

Allah, Exalte soit-11, a egalement fait l'eloge des 

Prophetes Ayoub, Daoud, Solyman, Ismail, Ishaq, 

Ya'coub, Idris, al-Yas', Zolkefl, Saleh, Louth, et 

autres. Que Ia benediction et le salut soient sur eux 

tous ! 
5- Croire au Jour du Jugement Dernier: 
Le Musulman doit croire a Ia Resurrection, au 

Jugement Dernier, au Paradis et I'Enfer eta d'autres 

dogmes relatifs au monde eschatologique 

mentionnes dans le Coran et Ia Sunna. La croyance 

au monde invisible est une obligation comme le 

confirment plusieurs versets coraniques dont ceux-ci 

: « Yoici le Livre qui n 'est sujet a aucun doute. C'est 

un guide pour ceux qui craignent le Seigneur ; [3] 

ceux qui croient a !' invisible, qui s'acquittent de Ia 

salat et qui effectuent des reuvres charitab les sur les 

biens que Nous leur avons accordes ; [4] ceux qui 

tiennent pour vrai ce qui a ete revele a toi et a tes 

predecesseurs et qui croient fermement a Ia vie 

future. » (Coran, ai-Baqara, 2-4); « Et c'est Lui qui 
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instaure Ia premiere Creation, puis Ia renouvelle 

avec plus de facilite encore. » (Coran, ar-Roum, 

27) ; « Les denegateurs pretendent qu'ils ne seront 

jamais ressuscites. Dis-leur : « Bien au contraire ! 
Par mon Seigneur, vous serez bel et bien ressuscites 

! Et vos agissements vous seront bel et bien rappeles 

! C'est une chose si aisee pour le Seigneur ! » 
(Coran, at-Taghabon, 7) ; « ll en est ainsi, parce que 

Dieu est Ia Verite meme, qu'II est Celui qui rend Ia 

vie aux morts, que Sa puissance s'etend sur toute 

chose, [7] que I'Heure viendra, sans nul doute, et 

que Dieu ressuscitera ceux qui sont dans les 

tombes. » (Coran, at-Hajj, 7). 

Seul Allah sail l'Heure de Ia fin du monde et de 

Ia Resurrection. A ce propos, Allah, Je Tres-Haut, 

dit: « Ils t'interrogent sur I'Heure : « Quand 

viendra-t-elle ? » Reponds-leur : « Seul mon 

Seigneur en a connaissance. Lui Seul est a meme de 

Ia faire surgir au terme fixe. Et du coup, les Cieux et 

Ia Terre en seront bouleverses ! D'autant qu'elle ne 

vous prendra qu 'a l' improviste. » On t ' interroge a 

son sujet comme si tu en possedais le secret ! 

Reponds-leur : « Dieu Seul en a connaissance. » 

Mais Ia plupart des hommes ne s'en doutent guere. » 

(Coran, ai-A'raf, 187). 

6- Croire au destin : 
Le M usulman do it croire qu 'Allah est 

Omniscient, qu'II a Ia prescience des choses futures 

19 



et que rien ne peut arriver independamment de Sa 

Volonte. A cet effet, Allah dit: «En verite, Nous 

avons donne une juste proportion a tout ce que Nous 

avons <..ree. » (Coran, al-Qamar, 49). 

Personne ne saura ce que le destin lui a assigne 

avant d'avoir lieu. Allah a charge l'Homme des 

obligations sans le contraindre a quoi que ce soit. Le 
libre-arbitre, en Islam, est Ia raison d'etre de la 

responsabilite religieuse ; et I 'acte accompli est Ia 

raison d'etre de Ia retribution. A cet effet, le Coran 

dit : « Quiconque fait le bien le fait dans son propre 

interet, et quiconque fait le mal le fait a son propre 

detriment, car ton Seigneur ne commet point 

d'injustice envers les hommes. » (Coran, Fussilat, 

46). 

La croyance au destin sert de consolation a 
I 'Homme en cas de crise ou de catastrophe 

inevitable ; mais cette croyance n'implique pas Ia 

capitulation, Ia resignation et Ia fuite des 

responsabilites. Allah, le Tres-Haut, dit : « Les 

polytheistes diront sans se gcner : « Si Dieu l'avait. 

voulu , ni nous ni nos ancetres ne Lui aurions associe 

aucune divinite, et nous n'aurions rien declare 

interdit. » C'est Ia l'excuse qu'invoquaient les 

negatcurs qui les ont precedes et qui leur a vaJu 

d'encourir Notre colere. Demande-leur : « Avez-
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vous un argument solide a produire ? En verite, vous 

ne suivez que des conjectures et ne faites que mentir. 

» (Coran, ai-An'am, 148); « Ils ont dit egalement: « 

Si le Misericordieux l'avait voulu, nous n'aurions 

pas adore ces idoles. » Qu'en savent-ils, au juste ? 
Ce ne sont la que des affirmations gratuites. » 

(Coran, az-Zukhrof, 20). 

La croyance au destin doit plutot exhorter le 

fideJe a travailler en s'aidant de Ia religion. En effet, 

la religion est une source spirituelle qui inspire au 

fidele le courage, Ia confiance en soi et l'espoir: 

« Dis-leur : « Rien ne nous atteindra, en dehors de ce 

que Dieu nous a deja prescrit. II est notre Maitre ! Et 

c'est en Lui que les croyants doivent mettre leur 

con fiance ! » (Coran, at-Tawba, 51) ; « Ce sont 

ceux-la qui , lorsqu'on est venu leur dire : « Vos 

adversaires reuni ssent leurs forces pour VOUS 

attaquer, soyez vigilants ! », ont vu leur foi se 

decupler et se sont ecries : « Dieu seul nous suffit. 

N'est-II pas Je Meilleur des protecteurs ? » (Coran, 

les-'Imran, 173). 

21 



La charia 
La charia est l'ordre qui regit Ia conduite 

generate et defmit Ia relation de l'homme avec son 

Seigneur ainsi qu'avec Ia societe ou il vit, sa famille, 

ses voisins et ses confreres. Elle regit egalement Ia 

vie economique, culturelle, politique et sociale ainsi 

que les relations interieures et exterieures. 

Parfois, on appelle Ia charia « Islam » dans le 

contexte d'une comparaison avec Ia «foi » designant 

les dogmes comme c'est Je cas dans Je hadith ou 

Djibril a interroge Je Prophete (pbsl) a propos de 

l'Islam5 et re~u cette n!ponse: « L'Islam est fonde 

sur cinq piliers: attester qu'il n'y a de dieu qu'Allah 

et que Mohamad est Son Messager, accomplir Ia 

priere, s'acquitter de Ia Zakat, jeuner Ramadan et 

partir en pelerinage a Ia Mecque si en on a les 

moyens6. » (Hadith consensuel). 
Dans ce hadith, le Prophete (pbsl) evoque les 

actes d'adoration qui font partie de Ia charia et qui 

5 - « L'lslam, c'est adorer Allah sans Lui donner un associe, 
accomplir Ia priere, s'acquitter de Ia Zakat et jeuner le mois de 
Ramadan. >>. Hadith rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, 
chapitre de Ia foi, 1/20 (50) ainsi que par Muslim, chapitre de 

Ia foi 1/39 (5-9). 

6 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, hadith I' Islam est 
fonde sur cinq piliers, 1/9 (8) ainsi que par Muslim, chapitre 

de Ia foi 1/45 (19-22/16). 
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respectent Ies fondements de base dans tous les 

domaines. 

I - Les deux chahadah : 

C'est /'attestation verbale qu 'il n 'y a de dieu 

qu 'Allah et que Mohamad (pbsl) est Son Messager. 

Cette attestation , meme dite sans foi, accorde au (a 

Ia) converti (e) le statut de Musulman et impose aux 

Musulmans - a qui Allah interdit de juger les 

intentions - de le traiter en tant que tel : « D'aucuns 

parmi les hommes disent : « Nous crayons en Dieu 

et au Jour dernier », alors qu' its ne sont pas 

croyants. [9] Us cherchent seulement a tramper Dieu 

et les veritables croyants, mais en realite ils ne 

trompent qu'eux-memes, sans en avoir conscience.» 

(Coran, al-Baqara, 8-9) ; « En verite, les hypocrites 

scront relegues au plus bas degre de I' Enfer, ou its 

ne pourront recevoir aucun secours. » (Coran, an­

Nissa, 145). 

2- La priere : 
C'est le sommet de ('adoration ct le pilier 

central de Ia religion . Au sujet de Ia priere, Allah, le 

Tres-Haut, dit : « La saHit est une obligation pour les 

croyants et elle doit avoir lieu a des moments 

precis. » (Coran , an-Nissa, 103). 

La priere estle lien etroit entre I'Homme et son 

Seigneur. Elle raffermit Ia foi et nourrit la 

spiritualite: «En verite, Je suis DietL II n'y a d'autre 
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dieu que Moi ! Adore-Moi done et accomplis la 

priere en souvenir de Moi. ». (Coran, Taha, 14). 
La priere accomplie avec foi et assiduite purifie 

!'arne et rectifie le comportement sur le plan 

individuel et social. Ses mouvements sont 

!'expression de Ia soumission a Allah Seul, c'est 
dans cette sournission reside la dignite de l 'Homme : 

« Recite ce qui t'est revele du Livre. Accomplis-la 

salat, car Ia salat preserve des turpitudes et des actes 

blamables. » (Coran, al-' Ankabout, 45). 
Le Musulman accomplit cinq prieres par jour a 

des heures bien determinees. La priere d'as-Sobh est 

deux Rak 'at; celle d'ad-Dohr quatre Rak'ats ; celle 

d'al- 'Asr quatre Rak'at; celle d'al-Maghreb trois 
Rak'at; et celle d'al-'lchaa' quatre Rak'at. Ce sont 

les prieres obligatoires, y compris Ia priere du 

Vendredi qui se compose de deux Rak'at et qui 

s ' accomplit a Ia place d'ad-Dohr. 

3- La Zakat: 
C'est prelever annuellement sur Ia fortune -

economisee depuis une annee lunaire et qui atteint le 

taux exigible - une partie estimee a (2,5 % ). 
La Zakat doit etre versee aux pauvres et a 

d'autres voies de charite : « Acquittez-vous de Ia 

salat, faites Ia zakat. » (Coran, al-Baqara, 43) ; « Ds 

reservaient sur leurs biens une partie au mendiant et 

au desherite. » (Coran, Adh-Dhariyat, 19). 
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11 s'agit d ' une forme de solidarite sociale et de 

cooperation dans Ia realisation de l' interet public. 

Faire l'aumone purifie le creur de !'avarice et de Ia 

cupidite : <( Preleve une aumone sur leurs biens pour 

les purifier et les benir. » (Coran, at-Tawba, 103). 

Les biens soumis a la Zakat, son taux 

d'imposition et ses multiples destinations sont bien 

detailles dans le Coran, Ia sunna et les livres de 

jurisprudence islamique. n convient de rappeler 

egalement qu 'il y a une autre Zakat appelee Zakat 
al-Fitr dont le Musulman ou Ia Musulmane 

s'acquitte en faveur des pauvres a Ia fin du mois de 

Ramadan. Son objectif, c'est de repandre Iajoie dans 

le creur des necessiteux le jour de la fete. 

4- Le jefine du mois de Ramadan : 
C 'est !'abstention de manger, de boire et d'avoir 

un rapport charnel des !' apparition de l'aube 

jusqu'au coucher du solei! : « 6 croyants ! Le jeGne 

vous est prescrit comme il a ete prescrit aux peuples 

qui vous ont precedes, afin que vous manifestiez 

votre piete. [ 184] Ce jeGne devra etre observe 

pendant un nombre de jours bien determine. » 

(Coran, al-Baqara, 183 - 184) ; « Le mois de 

Ramadan est celui au cours duquel le Coran a ete 

revele pour guider les hommes dans Ia bonne 

direction et leur permettre de distinguer Ia Verite de 

l'erreur. Quiconque parmi vous aura pris 
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connaissance de ce mois devra commencer le 

jeune. » (Coran, al-Baqara, 185). 
Pendant le jeune, on s'abstient, par devotion, 

des choses licites et a plus forte raison, on doit 

s'empccher de ce qui est interdit. 
Le Musulman ou la Musulmane en voyage ou 

ayant une excuse valable, il (elle) sera dispense (e) 

du jeune. Le fidele incapable, pour toujours, de 

jeuner est tenu d'offrir une expiation. 
Le jeune protege le corps contre certaines 

maladies physiques et meme psychologiques. II 

developpe Ia conscience religieuse, la crainte pieuse 

et !'endurance face aux epreuves. II enracine en 

l'homme lcs valeurs de Ia misericorde et de Ia 

rectitude et renforce les liens sociaux en general. 

5- Le Ha.il: 
C'est le fait de visiter Ia Maison Sacree a Ia 

Mecque pour accomplir les rites du pelerinage. II est 

une obligation a s'acquitter une fois dans Ia vie par 

le fidele financierement el physiquement capable : 

« En faire le pelerinage est un devoir envers Dieu 

pour quiconque en a Ia possibilite. » (Coran, les-

'Imran, 97). 
Le hajj a ete prescrit par Allah en guise 

d'exaucement du vreu d ' lbrahim - paix et salut soit 

sur lui : «Seigneur, j'ai installe une partie de mes 

descendants dans une vallee sans culture, aupres de 

Ton oratoire sacre a fin, Seigneur, qu' ils puissent 
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accomplir la salat ! Seigneur, dispose en leur faveur 

les creurs d'un certain nombre d'hommes ! Veille a 
leur procurer des fruits pour leur subsistance. Peut­

etre seront-ils reconnaissants. » (Coran, Ibrahim, 

37). 
11 s'agit d'une occasion annuelle pour attacher 

les creurs des Musulmans au Premier Temple fonde 

sur terre pour diffuser l'appel de !'Islam. Ce 

rassemblement pieux, ou disparaissent toutes les 

differences, est de nature a augmenter Ia foi et a 
renforcer !'unite musulmane. Les slogans d'at­
Talbya et d'at-Takkbir, energiquement scandes, 

refl<!tent bien cette image pieuse. II s'agit aussi 

d'une rencontre pour l'echange culture! et Ia 

realisation des interets economiques, politiques et 

autrcs. A cet effct, Allah, le Tres-Haut, dit : 

« Appelle les hommes au pelerinage hajj ! Ils 

repondront a ton appel, a pied et sur toute monture, 

vcnant des contrces les plus eloignees, [28] pour 

participer aux bienfaits du pelerinage et invoquer le 

Nom du Seigneur aux jours fixes, en immolant Ia 

bete prise sur lc betail que Dieu leur a accorde. » 

(Coran, a/-Hajj, 27-28). 

Le pelerinage s'accomplit durant des mois 

precis: Chawwiil, Zui-Qi'da et dix premiers jours de 

Zulhijja. 
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II convient de rappeler ici l 'Omra qu' on peut 
accomplir a n'importe que! temps de l'annee. Le 
Coran, Ia sunna et les livres de jurisprudence 

islamique ont largement traite ce sujet. Ce sont les 
references qu 'on doit consulter pour trancher toute 
question relative au Hajj et a l'Omra ; car, en 
matiere d'actes cultuels, toute innovation est 

categoriquement rejetee. 

En Islam, les obligations religieuses sont 

generalement basees sur Ia facilite et !'elimination 
de Ia gene. Les preuves coraniques en sont 
nombreuses: « Dieu n'impose a !'arne une charge 
qui soit au-dessus de ses moyens. » (Coran, al­
Baqara, 286) ; « Dieu tient ainsi a vous faciliter 
l'accomplissement de vos devoirs religieux et non a 
vous le rendre difficile. » (Coran, al-Baqara, 185) ; 
« C'est Lui qui vous a elus, sans vous imposer 
aucune gene dans votre religion. » (Coran, at-Hajj, 
78) ; « Dieu veut alleger certaines de vos 

obligations, sachant bien que l' homrne a ete cree 

faible. » (Coran, an-Nissa, 28). 

L' lslam tient a faciliter l' accomplissement des 

obligations religieuses et a eliminer toute gene en Ia 
matiere : « Craignez done Dieu autant que vous le 
pouvez ! ». (Coran, at-Taghabon, 16). ll reprouve 

I' intransigeance qui mene a la difficulte de 
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s'acquitter des obligations religieuses: « Ne vous 
exposez pas, de votre propre initiative, a Ia perdition 
; mais agissez de Ia maniere Ia plus bienfaisante et 
judicieuse, Dieu aime les gens bons et judicieux. » 

(Coran, al-Baqara, 195). Dans le meme sens, le 
Prophete (pbsl) dit : « Ne vous surchargez pas de 
pratiques religieuses ! Par Allah ! Allah ne se lasse 

pas de vous recompenser jusqu'a ce que vous vous 
lassiez de faire des reuvres de bien7

. » (Rapporte par 
al-Boukhari) ; « La religion est aisance et facilite. 
Jamais quelqu'un ne cherchera a rivaliser de force 
avec Ia religion sans que Ia religion ne l'ecrase. 
Suivez plutot Ia voie du juste milieu, rapprochez­
vous en douceur de Ia perfection et soyez optimistes. 
Aidez-vous-en cela par vos allees et venues a Ia 
mosquee le matin, le soir et aux dernieres heures de 
Ia nuit8. » (Rapp01te par ai-Boukhari). 

Ce sont, en effet, les actes d'adoration les plus 
importants et dont Ia validite depend de !'intention 
sincere. ns reforment Ja conduite humaine sur Je 

plan individucl et collectif: 
La priere est un lien etroit entre l' homme et son 

Seigneur ; elle ne sera pas agreee par Allah si elle ne 

7 
- Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, chapitre de Ia foi 

(le bon islam) 1/17 (43) ainsi que par Muslim dans son sahih, 
chapitre de Ia priere du voyageur (le sommeil durant Ia priere) 
1/542 (221/785). 
8 Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, chapitre de Ia foi 
(Ia religion est basee sur Ia facilite) 1/16 (39}. 
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produit pas ses effets benefiques sur Ia conduite de 

Ia personne dans sa societe. 
Le jefine reforrne le comportement, renforce Ia 

volonte et purifie l'a.me ; il ne sera pas accepte par 

Allah s' il ne rectifie pas le comportement social de 

l'individu. 
La Zakat est etablie pour raffermir les liens 

sociaux par Ia solidarite envers sa propre societe. 
Le Hajj est etabli pour renforcer !'unite de tous 

les Musulmans. 
Ce sont les actes principaux d'adoration et les 

effets qu' ils peuvent produire sur le plan social et 

individuel. lis traduisent la piete, l'obeissance 

devote et Ia rectitude et ont pour objectif principal le 

bonheur de l'humanite dans la vie d'ici-bas et dans 

celle de I' Au-den1.. 
6- Les transactions islamiques: 
C'est l'activite economique qui, sous toutes ses 

formes, se soumet a des regles et a des valeurs 

generales ctablies par Ia re ligion et dont les details 

peuvent etre modifies scion les exigences du lieu et 

du temps. 

Parmi les regles generales, figure !' interdiction 

de I 'usurc, du monopole, de Ia tricherie, de 

!' injustice, de l'alea, du parjure, de Ia possession 

injuste des biens. 
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En cas de litige commercial, Ia justice doit etre 

appliquee et les valeurs religieuses et humaines 

doivent etre prises en compte. L'Islam recommande 

aux deux parties en conflit d'etre justes et tolerants 

l'un envers !'autre. 

7- La famille : 
La fa mille, a qui l ' Islam accorde un interet 

particu lier, est fondee sur le mariage assorti et 

mutuellement consenti. Chacun des deux epoux doit 

s'acquitter pleinement de ses devoirs conjugaux 

dans une atmosphere familiale harmonieuse et 

affectueuse : « Entretenez de bons rapports avec vos 

femmes ; et si vous avez quelque aversion pour 

certaines d'entre elles, sachez que l'on peut avoir 

parfois de !' aversion pour une chose qui peut 

cependant etre pour vous Ia source d ' un grand 

bonheur. » (Coran, an-Nissa, 19). 
Pour le succes d'une mission commune, Ia 

presence d'un chef a Ia tete s'avere necessaire. Dans 

la famille, l'hom.me est charge par !' Islam de diriger 

le foyer conjugal vu son aptitude naturelle a assumer 

les responsabilites, les depenses conjugales et les 

multiples charges familiales : « Les epouses ont 

autant de droits que de devoirs qu 'il faut respecter 

suivant le bon usage, bien qu'une certaine preseance 

reste acquise aux maris. » . « Les hommes ont Ia 

charge et Ia direction des femmes en raison des 

avantages que Dieu leur a accordes sur elles, et en 
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raison aussi des depenses qu'ils effectuent pour 
assurer leur entretien. ». (Coran, an-Nissa, 34). 

En principe, l'homme, en Islam, est monogame ; 
pourtant, il ale droit d'etre polygame jusqu'a quatre 
femmes s'il remplit certaines conditions dont Ia 
capacite financiere et Ia realisation de l'equite entre 
ses epouses. En Islam, le concubinage et les 
relations extra-conjugales sont formellement 
interdits. 

En cas de disputes conjugales, l'Islam 
recommande a l'homme et a Ia femme de se 
pardonner et de retablir !'entente familiale. Si toutes 
les tentatives de reconciliation ont echoue et Ia vie 
conjugate est devenue insupportable, le divorce -
meme desapprouve au regard d'Allah - est autorise 
dans ce cas. Rappelons que le divorce est au nombre 
de trois fois, pour donner a l'homrne Ia chance de 
reprendre sa femme dans sa periode de viduite. Ces 
mesures - figurees aussi dans les religions celestes -
ont ete adoptees par le code civil pour resoudre 
sagement ce genre de disputes. 

L'Islam a prescrit aux deux parents de prendre 
soin de leurs enfants sur le plan physique, 
intellectuel, spirituel et moral. n a ordonne, en 
revanche, aux enfants d'etre bienfaisants a l'egard de 
leurs parents et de maintenir leurs liens de famille. 
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Chaque membre de Ia famille, petit ou grand, a 
droit a une part de !'heritage fixee par le Coran et Ia 
sunna benie. 

8- Le systeme politique : 
L'Islam a etabli un systeme politique base sur Ia 

concertation (Chura), Ia justice, Ia liberte, l'egalite, 
Ia solidarite et Ia cooperation. Dans ce systeme, le 
gouverneur est responsable de ses sujets dans tous 
les domaines de Ia vie : il doit reuvrer pour leur bien­
etre, appliquer Ia justice et Iutter contre les dangers 
qui menacent Ia stabilite de leur vie. En revanche, 
les sujets sont tenus d'obeir aux ordres des dirigeants 
qui ne contredisent pas !'Islam, de se cooperer avec 
eux et de leur conseiller dans ce qui sert l'interet 
public. A ce propos, Allah, le Tres-Haut, dit : II Dieu 
vous prescrit de restituer les depots a leurs 
proprietaires et de vous montrer equitables quand 
vous etes appeles a juger vos semblables. C'est la 
une noble mission que Dieu vous exhorte a remplir. 
Dieu entend tout, voit tout. [59] 6 croyants ! 
Obeissez a Dieu, obeissez au Prophete et a ceux 
d'entre vous qui detiennent le pouvoir. En cas de 
litige entre vous, referez-vous-en a Dieu et au 
Prophete, si votre croyance en Dieu et au Jugement 
demier est sincere. C'est la Ia demarche Ia plus sage 
et Ia meilleure voie a choisir. II (Coran, an-Nissa, 58, 
59) ; « Consulte-les quand il s'agit de prendre une 
decision ! »(Coran, les-'Imran, 159) ; « lls se 
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consultent entre eux au sujet de leurs affaires. » 

(Coran, ach-Chura, 38). 
Sur ces bases politiques etablies par Ia religion, 

Ia liberte d'expression est accordee a chaque 
Musulman a condition qu'elle ne nuise pas a !'interet 
public et ne suscite pas les troubles et Ia desunion. 
Le Musulman, en exprimant son point de vue, doit 

ordonner le Convenable et interdire le Blamable. 

Pour realiser Ia paix sociale, Ia cooperation entre 
le gouverneur et le gouveme et entre les membres de 
la societe, !'Islam a fonde un systeme de protection 
des droits qui consiste dans la sauvegarde de Ia vie, 
de la progeniture, de l'honneur, des proprietes, de Ia 
raison et de Ia religion. n a etabli des sanctions 
dissuasives qui peuvent aller jusqu'a Ia peine de mort 
comme dans !'homicide. Ces peines ont pour objectif 

Ia protection de Ia societe contre les crimes et Ia 
corruption. Le membre contarnine qu'on laisse sans 
remede finit par corrompre tout le corps. Allah, le 

Tres-Haut, dit : «La loi du talion constitue pour 
vous une garantie de vie.» (Coran, al-Baqara, 179). 

L'Islarn exige des conditions et des indices 
irrefutables de culpabilite pour pouvoir appliquer 
une peine. Ce hadith en est une preuve evidente : 
« Evitez les chatiments par les doutes ! ». 
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(Authentique en tant que hadith mawqouf et faible 
en tant que marfou '9) 

9- Les relations internationales : 
En Islam, les relations internationales sont 

fondees sur Ia paix. Au sujet des Polytheistes, Allah, 
le Tres-Haut, dit: « Soyez done loyaux avec ceux-ci 
tant qu'ils le seront avec vous. » (Coran, at-Tawba, 
7) ; « S'ils penchent pour la paix, fais de meme en te 
confiant a Dieu. » (Coran, al-Anfal, 61) ; « 6 
croyants ! Rangez-vous tous sous Ia banniere de 
!'islam ! Gardez-vous de suivre les traces de Satan 

! » (Coran, a1-Baqara, 208). 
La guerre, en Islam, n'est que pour repousser 

l'agression, proteger les Iieux saints et elirniner les 
entraves qui empechent la diffusion de l'appel 
islarnique dans le monde entier : " Si Dieu ne 

repoussait pas les hommes les uns par les autres, il y 

9 
- Rapporte par Abu Hanifa dans son Mosnad d'apres Ia 

version d'ai-Hasfaki 114, d'apres Ibn 'Abass. Rapporte 
egalement par ad-Daraqotni dans son Sunan 4/63 (3098), ai­
Bayhaqi dans son Sunan ai-Kobra 8/238. La chaine de 
transmission de ce hadith est jugee faible par 'Oqba. II est 
aussi mentionne par at-Termizi dans ses Sunan 4/33 (1424) 
d'apres le hadith de Aicha dans ces termes : « Evitez autant 
que possible !'application des peines legales aux Musulmans 
s'il y a une issue. Vaut mieux accorder un pardon non-merite 
que d'infliger une peine injuste. ». Rapporte par Ibn Maja 
2/850 (2545) d'apres le hadith d' Abu Horayra dans ses 
termes : « Eviter les peines legales s'il y a une issue. >>. Dans 
son caractere mawqouf, ce hadith est rapporte par at-Termizi 
dans ses Sunan 4/33. 
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aurait partout le chaos sur la Terre. " (Coran, al­

Baqara, 25 1 ). 
Dans le Coran, Allah recommande aux 

Musulmans en guerre de ne pas etre agressifs et 
d'etre justes et tolerants. 11 leur a defendu de tuer les 
personnes qui ne participent pas a la guerre et de se 
livrer au sabotage : « Combattez dans la Voie de 
Dieu ceux qui vous combattent, sans jamais 
outrepasser les limites perrnises, car Dieu n'aime pas 
ceux qui les transgressent. » (Coran, al-Baqara, 190). 
A cet effet, les recommandations du Prophete (pbsl) 

et de ses Compagnons sont nombreuses. 
La guerre, en Islam, n'est pas etablie pour forcer 

les gens a embrasser Ia religion musulmane ; car Ia 
foi ne peut etre imposee par force dans les creurs. 
Par la bouche de Noe, Allah, le Tres-Haut, dit : " 
Devrons-nous vous l'imposer en depit de votre 
repugnance ? II (Coran, Hud, 28). Allah s'est adresse 
a Son Prophete Mohamad (pbsl) en ces terrnes : II 

Dis : « La Verite emane de votre Seigneur. Croira 

qui voudra et niera qui voudra ! » (Coran, al-Kahf, 
29) ; " Point de contrainte en religion maintenant que 
la Verite se distingue nettement de l'erreur. " 

(Coran, al-Baqara, 256). 
Les batailles du Prophete (pbsl) et les conquetes 

de l'lslam sous le regne des califes bien-guides 
etaient conforrnes aux valeurs de cette religion 

toterante et humanitaire. 
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La propagation rapide de I'Islam n'etait pas due 
a l' usage de l'epee ; mais plutot a ses principes 
sublimes et a ses valeurs humaines qui ont fait sortir 
les peuples opprimes des tenebres de /'ignorance 
vers La Lumiere de La verite. Il est a noter egalement 
que Ia noble conduite des voyageurs et des 
commer~ants musulmans, dans les terres lointaines, 
a fait naitre dans les esprits Ia curiosite de connaitre 
cette religion. Au fil du temps, Ia religion a domine 
les creurs dans des regions gigantesques ; surtout a 
l'epoque du declin islamique ou les conquetes se 
sont arretees. Chaque Musulman residant dans une 
contree non-musulmane assumait Ia responsabilite 
de precher l'Islam par Ia sagesse et La bonne 

exhortation comme I' ordonne le Saint Coran. 
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La morale en Islam 
L'Islam n'est pas seulement base sur Jes dogmes 

(les croyances) et Ia charia (les pratiques) ; mais 

aussi sur la morale qui est Ia conformite a I 'ideal 

islamique dans l'acte et Ia parole. La croyance aux 

dogmes fait naltre en I 'homme Ia discipline morale 
alors que le respect de Ia charia developpe Ia 

morale. Ces arguments coraniques le demontrent 

bien : « Accomplis-la saHit, car la salat preserve des 

turpitudes et des actes blamables. » (Coran, al­

' Ankabout, 45) ; « 6 croyants ! Le jeGne vous est 

prescrit comme il a ete prescrit aux peuples qui vous 

ont precedes, afin que vous manifestiez votre piete. » 

(Coran, al-Baqara, 183) ; « Preleve une aumone sur 

leurs biens pour les purifier et les benir. » (Coran, at­

Tawba, 103) ; « Le pelerinage s'effectue en des mois 

determines. Quiconque s'y engage devra s'interdire 

tout rapport sexuel, tout li bertinage et toute dispute 
durant la periode du pelerinage. » (Coran, al­

Baqara, 197). 

L' Islam, dans nombreux textes religieux, 

enseigne la morale, distingue le bon du mauvais et 

appelle au bien et interdi t le mal. II a fait l 'eloge des 

bonnes valeurs prechees par les anciennes religions 

et apprecie les bons caracteres des Arabes et des 

peuples anciens. 11 est aile jusqu'a juger mauvaise 

toute conduite jugee mauvaise par les anciennes 

religions ou par le bon usage des societes humaines. 
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A cet effet, le Prophete dit (pbsl) : <d e suis envoye 

pour parfaire les nobles caracteres
10

• ». 
Les valeurs morales en Islam ne gouvement pas 

seulement les relations entre Musulmans ; mais aussi 
entre Musulmans et non-Musulmans. Toutes les 

recommandations morales figurees dans le Coran et 
Ia Sunna soot generales. Citons-en a titre 
d'exemple : « Celui qui ne pardonne pas ne sera pas 
pardonne. » (Hadith) ; « Soyez misericordieux pour 
que le Seigneur soit Misericordieux a votre 
egard II ! » (Hadith rapporte par Abu Daoud) ; « Les 
humains soot les serviteurs d' Allah ; le meilleur 
d'entre eux est celui qui reuvre pour le bien-etre de 
Ses serviteurs12• » ; « Le plus mechant des hommes 
au regard d' Allah le Jour Demier est celui dont Ia 

10 - Rapporte par ai-Boukhari dans ai-Adab ai-Mofrad 104 
(273), Ibn Abi Chayba dans ai-Mosannaf 6/324 (31773), 
l'imam Ahmad dans ai-Mosnad 14/513 (8952), Ibn Abi ad­
Oonya dans Makarem ai-Akhlaq 21 (13), at-Tahawi dans Charh 
Mochkel ai-Asar 11/262 (4432), ai-Hakem dans ai-Mostadrak 
2/720, ai-Bayhaqi dans Cho' ab al-lman 10/352 (7609). 
11 - Abu Daoud 4/285 (4941), ai-Bayhaqi 9/41 (17683), Ahmad 
2/160 (6494), at-Termizi 4/323 (1924), ai-Hakem 4/175 

(7274). Hadith juge authentique par at-Termlzi. 
12 Rapporte par Ibn Abi ad-Dounya dans lstina' ai-Ma'rouf 
65/67, ai-Hareth Ibn Abi Oussama dans son Mosnad 2/857 
(911), ai-Bazzar dans son Mosnad « ai-Bahr az-Zokhar >> 

13/322 (6947), Abu Va'la dans son Mosnad 3/339, 359, 399 
(3478-3370, 3315), at-Tabarani dans Makarem ai-Akhlaq 342, 
387 (87 /210), at-Tabarani dans ai-Kabir 10/86. 
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mechancete fait fuir les gens 13• ». (Rapporte par al­
Boukhari). 

Le caractere general des ordres comiques dans 
Je domaine de Ia morale est un fait remarquable. 
Rendre Jes depots a ses ayant-droits, etre equitable 
envers les gens et discuter avec douceur constituent 
tous des recommandations coraniques d'ordre 
general : « En verite, Dieu ordonne l'equite, Ia 
charite et Ia liberalite envers les proches, et ll interdit 
Ia turpitude, les actes reprehensibles et Ia tyrannie. 
Dieu vous exhorte ainsi pour vous amener a 
reflechir. » (Coran, an-Nahl, 90) ; « Tenez des 
propos bienveillants aux gens ! » (Coran, al-Baqara, 
83). 

Bien que Ia bonne conduite soit l'effet des actes 
de devotion sincerement accomplis, I 'Islam fait 
prevaloir Ia bonne conduite. 

L' Islam recommande l' honnetete, le respect des 
engagements, le courage, Ia magnanimite, Ia 
generosite, Je pardon, Ia bienfaisance, Ia grace, Je fait 
de rendre justice aux opprimes, de consoler Jes 
personnes affligees, de nourrir les affames, de vetir 
ceux qui sont nus, d'aider les infirmes, les malades 
et les non-voyants. II s'agit des valeurs communes 
bien reconnues de tous. 

13 
- Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 8/15 (6032} 

d'apres Ia mere des croyants Aicha. 
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En revanche, l'Islam condamne le mensonge, 

la trahison, la tricherie, la mechancete, l'atteinte a 
l'honneur, le gaspillage, l'exces, le libertinage, Ia 

turpitude, le mal, !'injustice et l'hypocrisie. n 
considere le terrorisme, l'agression centre les 

opprimes et }'usurpation des droits comme des 

crimes dont l'auteur est passible d'une sanction 

dissuasive. 

Alors, Ia morale, dans la vision musulmane, 

est le synonyme de l'ideal islamique ou bien l'aspect 

eclatant de cette religion. Pour }'importance de ce 

domaine, l'Islam a multiplie les exhortations morales 

et interdit tout ce qui porte atteinte aux belles 

valeurs. 

Ainsi, peut-on dire que la morale, les dogmes 

et la charia constituent les trois composantes du 

Message de !'Islam. 

~2 

Principes generaux 
1- L'lslam, c'est La vie dans ses deux aspects : 

spirituel et profane : 

Les legislations de !'Islam, etant souples de 

nature, repondent d'une maniere efficace aux besoins 

physiques et spirituels de l'Homme, ce qui justifie 

son applicabilite en tout temps et en tout lieu. II ne 

s'agit pas d'une religion purement spirituelle 

meprisant les besoins materiels et imposant a 
!'Homme de vivre en ascete. U ne s'agit pas non plus 

d'une religion nettement materielle negligeant le 

spirituel et les nobles valeurs humaines. U s'agit 

plutot d'une religion spirituelle et materiel1e a Ia fois 

; elle se distingue par sa moderation et son juste­

rnilieu : « Emploie plutot les richesses que Dieu t'a 

accordee pour gagner l 'ultime demeure, sans pour 

autant renoncer a ta part de bonheur dans ce 

monde. » (Coran, al-Qasas, 77) ; « 6 fils d 'Adam ! 
Mettez vos plus beaux habits a chaque priere ! 
Mangez et buvez en evitant tout exces ! Dieu n'aime 

pas les outranciers. Dis : « Qui a declare illicites les 

parures et les me ts succulents dont Dieu a gratifie 

Ses serviteurs ? » (Coran, al-A'raf, 31-32) ; « 6 vous 

qui croyez ! Ne vous interdisez pas les boones 

choses que Dieu a rendues licites pour vous, en 

evitant cependant tout exces, car Dieu n 'aime pas 
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ceux qui depassent les limites permises ! » (Coran, 

al-Ma'ida, 87). 
Un Compagnon a abandonne ses devoirs 

quotidiens pour se consacrer entierement a la 
devotion, le Prophete (pbsl) lui a reproche cette 
conduite en disant : « Ton Seigneur a un droit sur 
toi, ton corps a un droit sur toi etta femme a un droit 
sur toi. Donne alors a chacun son droit 

14 

! » 

(Rapporte par al-Boukhari). 
Quelques compagnons avaient la resolution de 

jefiner sans interruption, de passer toute Ia nuit en 
priere et de mener une vie celibataire. Informe, le 
Prophete (pbsl) leur a reproche cette conduite en 
disant : « Par Allah que je crains le rnieux ! 
]'accomplis le jefine et je le romps, je consacre une 
partie de Ia nuit a la priere et dors le reste et j 'epouse 

les femmes. Celui qui se detoume de rna voie n'est 
pas de rna communaute15

• ». (Rapporte par al-

Boukhari). 

14 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, chapitre du 
jeune, 3/38 (1968), chapitre de l'ethique 8/32 (6139) ainsi que 
par Muslim dans son sahih, chapitre du jeune, 2/813 

(1159/182). 
15 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, chapitre du 
mariage, 2/7 (5063) ainsi que par Muslim chapitre du mariage, 

2/1020 (5/1401). 
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2- L' lslam et le developpement de Ia 
societe: 

L' Islam n'est pas / 'opium de ses adeptes ; il 
ne les invite pas a abandonner les jouissances de Ia 
vie et a fuir les multiples charges de Ia vie ; mais il 
les appelle plutot au travail serieux. n encourage les 
sciences, cles du progres, et invite a mettre leurs 
resultats en application. C'est une religion active et 
dynamique dans les domaines spirituel, materiel, 
politique, militaire, sanitaire et social. n est rapporte 
que le Prophete (pbsl) dit : « ~ croyant fort est plus 
utile que le croyant faible ; il est plus aime d 'Allah 
que le croyant faible 16

• » (Rapporte par Muslim). 
L' lslam, lui-meme, est con~u comme une 

phase de !'evolution humaine. Les religions 
anterieures ont ete revelees a des epoques ou 
!'horizon intellectuel etait etroit et le developpement 
social etait d' un degre moindre. Elles repondaient 
aux besoins de certaines societes bien determinees 
ou elles entreprenaient des reformes a court terme. 
Avec le temps, Ia demographic a pris de l'ampleur, 
les points de rencontre entre peuples se sont 
multiplies, les esprits sont devenus de plus en plus 
ouverts et les societes sont devenues pretes a creer 
des generations eclairees. Cette evolution pleniere a 
exige des legislations globales portant sur tous les 
domaines de Ia vie et regissant l' activite humaine 

16 
- Sahih Muslim, chapitre du Destin, 4/2052 {2664/34). 
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sous toutes ses formes. Raison pour laquelle, Allah, 

le Tres-Haut, a revele a Mohammad le message 
ultime de /'Islam pour repondre aux besoins humains 

dans ces evolutions incessantes. 

3- L'lslam et Ia science : 
L'Islam encourage les sciences; aucune 

religion ne peut l'egaler dans ce domaine. C'est une 

verite historique bien evidente. Les multiples 

exhortations islamiques a cet effet revelent Ia grande 
importance accordee par !' Islam a Ia connaissance 

en general : « Sont-ils egaux, ceux qui ont re~u Ia 

science et ceux qui ne I 'ont point rec;ue ? ! » (Coran, 

az-Zumar, 9) ; « Dieu elevera de plusieurs rangs 

ceux d'entre vous qui ont Ia foi et qui ont rec;u la 

science. » (Coran, ai-Mujadala, 11). 
Dans le Coran, on entend par la « science » 

toute science utile a !'Homme dans sa vie religieuse 

et profane. On entend egalement par « ceu.x qui ont 
rer;u La science » tout savant contribuant au progres 

et au bien-etre de 1 'humanite. 
L'Islam exhorte !'Homme a acquerir les 

connaissances utiles et a chercher Ia sagesse, meme 

emanant des autres cultures. D ne met aucun obstacle 

a !'acquisition des savoirs; mais au contraire, il 

considere l'apprentissage et la transmission des 

sciences pour servir Ia societe en tout domaine 
comme un acte pieux genereusement recompense. D 
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rcjette seulement la science dont on se scrt pour 

repandre le mal et corrompre l'humanitc. 

II est a noter que I 'Islam, tout au long de son 

parcours historique, etait connu pour son 

attachement fervent aux sciences. L' hommage qu'il 

rend aux savants, meme non-musulmans, en est Ia 

preuve. L'Islam, par Ia promotion de ses recherches 

scientifiques, sert sa cause et forme une societe 

consciente et capable d 'eclairer l'humanite et de Ia 

faire sortir des tenebres de I 'ignorance vers Ia 
lumiere de La verite. La reflexion, Ia speculation et la 

recherche approfondie dans n' importe que! domaine 

scientifique finissent par guider l 'Homme vers Dieu 

et approfondir Ia foi en Lui. Elles le guident 

cgalement vers Ia decouverte de l 'univers et de ses 

tresors, ce qui profite, certes, au progres de Ia societe 

humaine. 

Dans plusieurs versets, Allah, le Tres-Haut. 

attire !'attention sur !' importance de Ia reflexion : 

« Ne vois-tu pas que Dieu fait tomber du ciel une 

cau par laquelle Nous faisons sortir du sol des 
plantes qui donnent des fruits de couleurs differentes 

? Et dans les montagnes aussi, il y a des stries de 

diverses couleurs, blanches et rouges aux tons 

varies, ainsi que des roches d'un noir fonce. [28] 

Sont egalement de couleurs differentes les hommes, 

les animaux et les bestiaux. Et c'est ainsi que, de 

tous les serviteurs de Dieu, seuls les savants Le 
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craignent veritablement. En verite, Dieu est Puissant 

et Clement. » (Coran, Fatir, 27-28). 
Les savants verses dans l' astronomic, Ia 

physique, Ia chimie, Ia botanique, Ia geologie, Ia 
medecine, Ia psychologic, Ia sociologic, l'histoire, la 

philosophic, les sciences humaines, Ia zoologie, etc., 

detiennent, en verite, les cles qui donnent acces aux 

secrets de 1 'univers ; ils admirent le Createur qui a 

parfait cette reuvre cosmologique tres harmonieuse. 

Le bien-etre des societes est dO, en fait, aux verites 

scientifiques decouvertes par les savants en tous 

domaines. 
4- L 'Islam et le travail : 
Le travail, dans Ia vision islamique, est Le sens 

de la vie, Ia concretisation de la science theorique et 

Ia conformite a l'ordre divin d 'reuvrer pour Ia 

prosperite de la terre. II s'agit d'une activite 

intellectuelle ou physique dans un domaine materiel 

ou spirituel. L'lslam considere le travail qui sert 

l' individu et Ia societe comrne un acte pieux aussi 

recompense que l'acte de devotion. Dans un hadith 

authentique, le Prophete (pbsl) qualifie de Moujahid 
dans /e sentier d'A/lah quiconque travaille pour 

subvenir a ses besoins et prendre en charge ses deux 

vieux parents et des enfants mineurs 
17

. 

17 - Rapporte par lshaq Ibn Rahawe dans son Mosnad 1/350 
d'apres le hadith d' Abu Horayra. Rap porte egalement par al-
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En Islam, il est bien etabli que le djiltad est le 

sommet de l'Islam comme il est bien indique dans un 

hadith18
. 

Le Prophete (pbsl) confirme que le marchand 

loyal sera ressuscite avec les Prophetes et les 

Justes19
• II indique egalement que l'agriculteur aura 

une recompense pour chaque homme, oiseau ou 

animal se nourrissant de sa recolte20
. n precise, 

d'ailleurs, que Ia meilleure nourriture est celle 

acquise de son propre travaii21
• 

L'Islam interdit Ia negligence dans le travail 

comme il l'interdit dans !'adoration. II interdit 

egalement Ia mendicite et Ia demande de charite sans 

besoin22
. U recommande aux Musulmans de 

Bayhaqi dans as-Sunan as-Saghir 6/546 et as-Sunan ai-Kobra 
7/749. 
18 

- Rapporte par Ahmad dans ai-Mosnad 36/387 (22068), at-
Tabarani dans ai-Kabir 20/143, 147, ai -Hakim dans ai­
Mostadrak 2/76, 314, ai-Bayhaqi dans as-Sunan ai-Kobra 9/20 
et dans Cho'ab al-lman 6/93, 7/33. 
19 

- Rapporte par at-Termizi dans son Sunan 3/507 {1209). 
20 

- Rapporte par Ahmad dans son Mosnad 45/353 (27361), 
ai-Bazzar dans son Mosnad 13/518 {7365), at -Tabarani dans 
ai-Awsat 9/14 {8987) et dans ai-Kabir 25/100, 101. 
21 

- Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 3/74 {2072). 
22 

- Rapporte par Abu Daoud dans son Sunan 2/120 {1641), 
Ibn Maja 2/740 {2198). 
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solliciter Ia protection d' Allah contre l'incapacite et 

Ia paresse
23

. 
Dans un hadith authentique, le Prophete (pbsl) 

considere comme une aumone bien recompensee le 

simple fait d'enlever ce qui obstrue Je chemin, 

d'aider Je faible a monter sa bete
24

, de reconcilier 

deux personnes25 de recommander Je bien et 

d'interdire le mal26, de faire les bonnes actions
27

• 

Ces exhortations religieuses a l'activite sociale 

en general peuvent nous servir de reponse a Ia 

fameuse accusation selon laquelle Ia religion est 

I 'opium des peuples. 
5- L'lslam et Ia dignite humaine : 
Allah, Je Tres-Haut, a rendu hommage a 

!'Homme en fai sant de lui un etre doue de Ia raison 

et en ordonnant aux Anges de se prosterner devant 

lui : « Certes, Nous avons honore les fils d' Adam. 

Nous les avons portes sur terre et sur mer. Nous leur 

avons procure d'agreables nourritures. Nous leur 

23 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 4/28 {2823), 
8/98 (6367) et Muslim dans son sahih 4/2079, 2088 

(2706/50), {2722/73). 
24 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih (4/68 (2989) 
ainsi que par Muslim dans son sahih 2/699 (1009/56). 
25 - Rapporte par Abu Daoud dans son Sunan 4/280 (4919). 
26 - Rapporte par Muslim 2/697 (1006/53). 
27 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 8/13 (6021) ainsi 

que par Muslim 2/697 {1005/52). 

so 

avons donne Ia preference sur beaucoup d'autres de 

Nos creatures. » (Coran, al-Israa, 70). 

Allah, le Tres-Haut, a distingue !'Homme des 

autres creatures en lui accordant le don de Ia raison 

et le libre-arbitre. La raison, orientee par une 

n!velation divine, dompte les passions debridees et 

les pulsions animales. 

L'hommage rendu a I'Homme : quelques 
aspects: 

A-Le respect de son droit a Ia liberte: 
A son avenement, I ' Islam a recommande a ses 

adeptes d'affranchir les esclaves qui formaient, a 
cette epoque-la, une force economique gigantesque. 

Pour ne pas causer une perturbation economlque 

dans Ia societe, l'lslam a adopte un systeme graduel 

d 'emancipation des esclaves en retrecissant le cercle 

de Ia servitude et en ouvrant en meme temps Ia porte 

a I 'affranchissement. II a ordonne a ses adeptes 

d'etre indulgents et bienfaisants a l'egard de ceux 

qui n'arrivaicnt pas a se liberer du joug de 
I' esclavage. 

B- Le respect de son droit a Ia propriete 
individuel et a Ia disposition de ses biens : 

L'Islam accorde a ses adeptes Ia liberte de 

posseder et de di sposer de ses biens a condition de 

ne pas enfreindre les regles de Ia charia et de ne pas 

nuire a I' interet pub I ic. 
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C- Le respect de Ia liberte d'expression et 

de Ia liberte de conscience: 
L'Islam interdit toute contrainte en matiere de 

religiou. II accorde au Musulman Ia liberte de choisir 
son representant, de s'exprimer librement sur les 
problemes, les questions et les evenements qui 
surgissent devant lui. II l'exhorte a encourager le 

bien et a critiquer le mal d'une fa9on constructive 

tout-a-fait loin de provoquer le desordre ou 

d'aggraver le probleme. 

D- Le respect de Ia raison humaine : 
L'Islam appelle !'Homme a faire usage de Ia 

raison pour tirer de l'univers ce qui realise le progres 
et renforce Ia foi. II reprouve le fanatisme doctrinal 
et !'imitation servile. Dans le Coran, est mentionne a 
plusieurs reprise l' ordre de fa ire usage de Ia raison et 
d'apporter les preuves dans les questions 
controversees : « Apportez-en Ia preuve, si vous etes 

veridiques. » (Coran, al-Baqara, 111). 
L'Islam ne reconnalt pas les theses 

irrationnelles ou fondees sur des conjectures : 
« N'affirme rien dont tu ne sois sfu ! Car il sera 
demande compte a l'homme de ce qu'il aura fait de 

l'ou"ie, de Ia vue et du cceur. » (Coran, al-Israa', 36); 
« Ils n 'en savent rien, mais sui vent en cela de 

simples conjectures. Or, les conjectures ne sauraient 
tenir lieu de certitude. » (Coran, an-Najm, 28) ; 

sz 

« Lorsqu'on leur dit : « Conformez-vous a ce que 
Dieu a revele et a !'avis du Prophete ! », its 
retorquent : « L'exemple de no& ancetres nous suffit 
! » Quoi ! Et si leurs ancetres etaient totalement 
ignorants et vivaient en plein egarement ? » (Coran, 
aJ-Ma'ida, 104). 

E- L'egalite entre les gens en matiere de 
droits et de devoirs : 

Tous les humains, au regard de !'Islam, sont 

egaux en droits et en devoirs. Tis remontent tous au 
meme pere, Adam, qui est cree de poussiere. Les 
differences de race, de langue et de religion ne sont 

pas prises en compte : « 6 hommes ! Nous vous 
avons crees d'un male et d'une femelle, et Nous 
vous avons repartis en peuples et en tribus, pour que 
vous fassiez connaissance entre vous. En verite, le 

plus meritant d'entre vous aupres de Dieu est le plus 
pieux. » (Coran, al-Hujurat, 13). 

Partant de cette vision humanitaire, I ' Islam 
interdit au Musulman de faire mal au non-Musulman 
pacifique, lui autorise de renouer des relations 
amicales avec lui et d 'etre bienfaisant a son egard : 
« Dieu ne vous defend pas d'etre bons et equitables 
envers ceux qui ne vous attaquent pas a cause de 

votre religion et qui ne vous expulsent pas de vos 
foyers. Dieu aime ceux qui sont equitables. » 

(Coran, aJ-Mumtahina, 8). 
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Dans un hadith, le Prophcte dit (pbsl) : « Sera 

mon adversaire le Jour Dernier quiconque porte 

atteinte, depossede, accable de lourdes charges, ou 

s'appwpri\! les biens d'un non-Musulman 

beneficiaire d'un pacte de protection28
. » (Rapporte 

par Abu Daoud). 

L'egalite parfaite devant Ia loi est bien assuree 

en Is lam. A cet effet, Allah, Je Tres-haut, ordonne en 

disant : « 6 vous qui croyez ! Observez Ia stricte 

veri te quand vous temoignez devant Dieu, fGt-ce 

contre vous-memes, vos parents ou vos proches. Que 

ce temoignage concerne un riche ou un pauvre, Dieu 

porte plus d'interet a l'un et a !'autre que vous­

memes. Ne vous fiez pas a vos impulsions au 

detriment de l'equite. » (Coran, an-Nissa, 135). 

En parlant de l'egalite en droit en Islam, on 

cvoque normalement !'attitude du Prophete (pbsl) 

lorsqu'il a refuse !'intercession d'Oussama en faveur 

d'une voleuse et declare que tout le monde est 

soumis au glaive de Ia justice memc s i le coupable 

ctait sa chere fille Fatima29
. 

28
- Rapporte par Abu Daoud dans son Sunan 3/170 (3052), ai­

Bayhaqi dans as-Sunan ai-Kobra 9/205 et dans Ma'refet as­
Sunan Wal Athar 7/130, ai-Baghawi dans Charh as-Sunna 

11/180. 
29 

- Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 4/213 (3475), 
8/199 (6788), Muslim 3/1315 (1688/9,8). 
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6- L'lslam et Ia femme : 

En Islam, Ia femme est venen!e ; elle jouit des 

droits beaucoup plus nombreux que ceux octroyes a 
Ia femme par d'autres religions. De ces droits, on 
cite a titre d'exemple: 

J- La Musulmane est l'egale du Musulman sur 

le plan humain ; tous les deux appartiennent a 
Adam : « 6 hommes ! Craignez votre Seigneur qui 

vous a crees d'un seul etre et qui, ayant tire de celui­

ci son epouse, fit naltre de ce couple tant d'etres 

humains, hommes et femmes ! » (Coran, an-Nissa ', 
I). 

Dans un hadith, le Prophete (pbsl) dit : « Les 

femmes sont les sceurs germaines des hommes30. » 

La femme est aussi l'egale de l' homme dans 

les charges religieuses, les actes d'obeissance et Ia 

retribution divine : «Leur Seigneur a exauce leurs 

prieres : « Je ne ferai jamais perdre a aucun d'entre 

vous, homme ou femme, le benefice de ses reuvres. 

N'etes-vous pas issus les uns des autres ? » (Coran, 

les-'Imran, 195); « Aux hommes reviendra Ia part 

qu'ils auront meritee par leurs reuvres et aux femmes 

reviendra Ia part qu 'elles auront meritee par leurs 

reuvres. » (Coran, an-Nissa', 32). 

30 
- Rapporte par l'imam Ahmad dans ai-Mosnad 43/265 

(26195), Abu Daoud dans son Sunan 1/61 (236), at-Termizi 
dans son Sunan 1/189 (113). 
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Les droits et les devoirs de l'homme et de Ia 

femme sont egaux, mais pas forcement identiques. 

Dans Ia charia, Ia femme est chargee des obligations 

compatibles avec sa nature, ses predispositions et ses 

caracteristiques feminines. 
B- L'lslam assure a Ia femme son droit a Ia vie 

et a Ia dignite humaine. A son avenement, l'Islam a 

mis fin a Ia tradition preislamique d'enterrer vivante 

Ia nouveau-nee et interdit tout ce qui porte atteinte a 
sa dignite de femme. De meme, !'Islam garantit a Ia 

femme sa part a !' heritage et tout droit financier. 
C- La Musulmane a le droit de posseder et de 

disposer de ses biens sans !'accord de son mari ou 
son tuteur. Parlant du droit de Ia femme a Ia dot, 

Allah, le Tres-Haut, dit : " Remettez a vos femmes 

leur dot en toute propriete. Mais si el les vous en 

abandonnent une partie, de bon gre, vous pouvez en 
disposer en toute tranquillite. " (Coran, an-Nissa, 4) 

; " Si vous voulez epouser une femme a Ia place 

d 'une autre, et que vous ayez donne une dot d'un 

quintal d 'or a celle que vous repudiez, it vous sera 

interdit d 'en rien prelever, car ce serait une infamic 

flagrante et une injustice manifeste. " (Coran, an-

Nissa, 20). 

d- L'Islam donne a la femme le droit de choisir 

librement son conjoint tout en interdisant a son 

tuteur de Ia priver du mariage pour s'emparer de ses 
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biens ou lui fairc du tort. II a accorde a Ia femme 

lesee le droit au divorce. II a mis fin a Ia tradition 

preislamique qui considerait Ia femme comme 

faisant partie des biens lai sses en heritage de son 

mari decedc : " 6 croyants ! II ne vous est pas 

permis de vous attribuer des femmes par voie 

d'heritage contre leur gre. Ne les soumettez pas a 
des contraintes, dans Je but de leur reprendre une 

partie de ce que vous leur avez donne, a moins 

qu'elles n 'aient commis un adultere prouve. " 

(Coran, an-Nissa, 19). 

f- L'Islam ordonne a l'homme d'etre juste a 
l'egard de sa femme et de lui tenir bonne compagnie. 

II a donne a Ia femme Je droit de poser dans le 

contrat du mariage des conditions lui assurant une 

vie de couple tranquille et heureuse. 

g- En Islam, lc maintien des liens de parente et 

Ia piete liliale sont vivement recommandes surtout a 
l'egard de Ia mere. C'est, en effet, un hommage 

rendu a Ia femme-mere pour avoir subi Ia grossessc, 

Ja douleur de l'accouchement sans compter 

l'alla itement et !'education des enfants: « Nous avons 

recommandc a l' homme d'etre bienveillant a l'cgard 

de ses parents, car sa mere a endure de multiples 

souffrances en le portant dans son sein, en le mettant 

au monde et en l'allaitant deux annees durant 

jusqu'au sevrage. » (Coran, Luqman, 14). 
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Dans un hadith consensuel, le Prophete {pbsl) a 
recommande, par trois fois, a un Compagnon d'etre 

bienveillant a l'egard de sa mere
31

. 

h- L'lslam accorde a Ia femme le droit de 

participer aux activites sociales, culturelles et 
politiques qui conviennent a sa nature et qui ne 
depassent pas les limites de Ia religion. Dans 

l'exercice de ces activites, !'Islam a pris quelques 
mesures de precaution pour assurer a Ia femme Ia 
protection contre toute sorte d'abus. II lui a ordonne, 
par exemple, d'avoir une attitude pudique, de porter 
des vetements decents, de cacher Ia nudite, de 
preserver sa chastete et son honneur, de ne pas user 
de coquetterie, de ne pas s'isoler avec un homme 
non-mahram, etc. Toutes ces mesures, et bien 
d'autres encore, sont citees en detail dans nombreux 

textes religieux. 

31 
- Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 8/2 (5971), 

Muslim 4/1974 (2548/1,2). 
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Les sources principales de Ia religion 

Le Coran et Ia sunna sont Jes deux sources 

principales dont on deduit les jugements et les 
arguments religieux. A cet effet, Je Prophete dit 
{pbsl) : « Je vous legue deux sources de reference ; 
si vous vous y accrochez, vous ne serez jamais au 

nombre des egares : le livre d'Allah et rna 

tradition32
. ». 

1- Le Coran : c'est Ia parole d'Allah, le Tres­
Haut, revelee en fragments a Son Messager 
Mohamad {pbsl) au cours de sa mission de Prophete 
{pbsl) (23 ans) et qui a ete transmise de generation 

en generation dans une serie notoire et 
ininterrompue (Mutawatir). C'est le miracle eternel 
de l'Islam et sa constitution exhaustive qui repond 
aux besoins de !'Homme dans sa vie religieuse et 

profane : « Nous t'amenerons comme temoin contre 
ces gens-la, en raison du Coran que Nous t'avons 
revele, qui explicite toute chose et qui est aussi un 
guide, une misericorde et une bonne nouvelle pour 

les musulmans. » (Coran, an-Nahl, 89). 

32 
- Rapporte par Mohamad Ibn Nasr ai -Marwazi dans as­

Sunna 20, 21, ai-Aghiri dans ach-Charia 5/2220 (1705), ai ­
Hakim dans ai-Mostadrak 1/93 (il l'a juge authentique), ai­
Bayhaqi dans ai-Kobra 10/114. Rapporte egalement par 
Muslim d'apres le hadith de Djabir 2/886 (1218/147) mais 
sans citer « et Ia sunna de Son Praphete ». 
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Sans doutc. le Coran est le meilleur guide de 

!'Homme dans sa vie; car il emane de Dieu, lc Sage 

et !'Omniscient: " En verite, ce Coran conduit vers Ia 

voie Ia plus droite; et annonce a ceux qui croient et 

font le bien qu'ils auront une belle recompense." 

(Coran, al-Israa, 9). 

Son caractere miraculeux sur le plan 

lingui stique, scientifique et legislatif ne cessc pas 

d'avoir un ascendant sur les esprits eclaires jusqu'a 

Ia fin des mo ndes. Les savants verses dans les 

sciences religieuses sont les seuls capables de 

comprendre le contexte coranique ; ra ison po ur 

laquelle, certa ines traductions du Coran. faute de 

bonne comprehension, ne sont pas an·ivees a en 

transmettre fidelement les sens. 

2- La sunna : c'est !'ensemble des paroles du 

ProphCLe, de ses actions, de ses jugements et de ses 

approbations ; e lle est consideree commc un texte 

explicatif du Coran comme l'indique bien ce verset : 

" Nous envoyons ce Coran , afin que tu expliques 

clairement aux hommes ce qui leur a e tc rcve le. 

Peut-ctre seront-il s amenes a y re flechir. " (Cotan, 

an-Nahl, 44). 

Le nombre de prieres et de leurs unites, les parts 

et le taux de Ia Zakat, les rites du jeGne et du Hajj, 

etc., sont tous determines et bien detailles dans Ia 
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sunna du Prophete. 11 y a aussi des prescriptiOns 

religieuses qui sont uniquement mentionnees dans Ia 

sunna comme ]'interdiction de se marier avec Ia 

tante maternelle ou paternelle de J'epouse et Ia 

prohibition de manger de Ia viande des anes 

domestiques. Ces prescriptions, meme emanant du 

Prophete, sont le fruit d'une inspiration divine : « II 

ne dit rien so us I' effet de Ia passion ! [ 4] Ce n ' est en 

fait qu'une revelation inspire. » (Coran, an-Najm, 3-

4). 

Nous, les Musulmans, sont ordonnes de se 

conformer a Ia sunna, deuxieme source de Ia 

legislation islamique : « Prenez ce que le Prophete 

vous donne, et abstenez-vous de ce qu'il vous 

interdit. » (Coran, al-Hachr, 7) ; « Obeissez a Allah 

et a Son Messager ! » (Coran, les-Imran, 32). Dans 

ce sens, le Prophete (pbsl) dit egalement : « J'ai recru 

deux Revelations : Je Coran et la sunna33
. » ; 

« Quand je vous interdis de faire quelque chose, 

evitez-le, et quand je vous ordonne de faire quelque 

chose, faites-le dans Ia mesure du possible34
. ». 

33 Hadith authentique rapporte par Ahmad dans son 
Mosnad 28/410 {17174), Abu Daoud dans son Sunan 4/200 
(2604). 
34 

- Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih, chapitre de 
l'attachement au Coran eta Ia sunna (se conformer a Ia sunna 
du Prophete) 9/117 (7288) ainsi que par Muslim, chapitre du 
pelerinage (obligation du hajj) 2/975 (1337/412). 
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II est inadmissible de contester Ia force probante 

de la sunna comme c'est le cas pour le Saint Coran. 

Les ulemas de hadith, tout au long de l'histoire 

musulmane, ont accorde un interet particulier a 
!'etude et a Ia verification des hadiths sur le plan de 

Ia transmission et du contenu. Ils ont redige des 

ouvrages consacres a Ia critique et !'agrement des 

narrateurs (ai-Jarh wa at-Ta'dil) et qui surpassent, 

en justesse, les methodes modemes de Ia critique. 

Les hadiths du Prophete (pbsl) ont ete collectes dans 

de grands recueils dont les plus importants sont "al­

Jame' as-Salzih" de Mohamad Ibn Ismail al­

Boukhari et "Sahih Muslim" de Muslim Ibn ai­

Hadjadj al-Qochairy. 

Bien que les textes du Coran et de Ia surma 
soient limites en nombre, les savants Moujahid 

peuvent deduire de ses jugements generaux, par 

analogie ou par reflexion profonde, des solutions 

rel igieuses aux cas nouveaux. La bibliotheque 

islamique est pleine d'ouvrages de flqh ou s' illustre 

le talent de nos Moujahid dans Ia deduction des 

jugements rcligieux, meme pour les cas qui peuvent 

survenir a l'avenir. Grace a cette souplesse 

deductive, Ia loi islamique s'avere applicable en tout 

temps, jusqu'a Ia fin du monde. 
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Biographie du Prophete Mohamad 
(pbs I) 

Le Prophete Mohamad (pbsl) est ne a Ia 

Mecque (I 'an de I 'elephant) en 571 AP. JC. II 

descend de Ia plus noble famille arabe (Banu 

Hachim) dont l'origine remonte a Ismail , fils du 

Prophete Ibrahim - que le salut d 'Allah so it sur to us 

les deux ! Son perc 'Abdullah est mort peu avant sa 

naissance. A l'age de 6 ans, sa mere, qui prenait soin 

de lui , est morte. Deux ans apres, son grand-pere 

'Abdel Mottalib, qui le prenait en charge, est mort. 

L'enfant est confie ensuite a son oncle paternel Abu 

Talib qui l'a entoure de tous Jes soins. 
Tout petit, Mohamad (pbsl) etait un berger, 

metier des Prophetes anterieurs comme l'indique le 

Prophete (pbsl) dans un hadith35
. ll a egalement 

accompagne son oncle dans ses voyages de 

commerce a Ia Grande-Syrie. Marchand habile, il est 

entre au service de Khadija qui lu i a confie Ia charge 

de diriger son commerce caravanier et avec qui il 

s'est marie a !'age de 25 ans. Personnalite tres 

estimee des tribus arabes, Mohamad (pbsl) -avant de 

35 - Rapporte par ai-Boukhari dans son sahih 3/115 (2262) 

d'apres Abu Horayra. 
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dcvcnir Prophete - a participe a Ia conclusion du 
pacte al-FodouJJ

6 
eta Ia restauration de Ia Kaaba. 

Meprisant l'idolatrie mecquoisc, Mohamad 
(pbsl) a eprouve un gout pour Ia retraite pieuse dans 

Ia caveme de Hira' ou il passait des nuits de 
meditation. Une nuit, dans cette caveme qui donne 

sur Ia Kaaba, I'Archange Jibril est descendu pour 
transmettre Ia Revelation divine a Mohamad (pbsl) 

age, alors, de 40 ans, en disant : « [ 1] Lis au nom de 

ton Seigneur qui a tout Cree, [2] qui a crec / 'homme 

d'une adherence ! [3] Lis, car Ia bonte de ton 
Seigneur est infinie ! [ 4] C'est Lui qui a fait de Ia 

plume un moyen du savoir [5] et qui a enseigne a 

l'homme ce qu'il ignorait. » (Coran, ai-'Aiaq, 1-5). 

Mohamad (pbsl) est retourne chez lui, le corps 
fremissant d'effroi. L'ayant vu ainsi, sa femme 

Khadija l 'a reconforte et l'a amene chez son cousin 

Waraqa Ibn Nawfal, savant en christianisme, qui lui 
a assure qu 'il s'agissait de Gabriel qui etait venu lui 
transmettre Ia Revelation divine. 

Sa femme Khadija, son fils adoptif Zayd, son 
cousin 'Ali Ibn Abi Talib et Abu Bakr as-Siddiq 
etaient les premiers a croire a sa mission 
prophetique. 

36

- C'est un pacte conclu a Ia Mecque a l'epoque preislamique 
par des hommes de Ia tribu de Gorhom en vue de rendre 
justice awe faibles et aux voyageurs opprimes. 
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Mohamad (pbsl) a invite les Quraych1tes a 
croire a sa mission ; mais ils l'ont traite de mentcur 

et l'ont persecute lui et ses adeptes dont un nombre 

considerable a emigre en Abyssinie. Apres Ia mort 

de sa femme Khadija et son oncle Abu Talib a Ia 

meme annee, Mohamad (pbsl), soulage par son 

Seigneur, a effectue son Voyage Nocturne et 

I 'Ascension vers le ciel ou Ia priere a ete prescrite 
cinq fois par jour. 

Profitant de Ia saison du pelerinage ct du 

rassemblement des tribus arabes dans les marches 

mecquois, le Prophete Mohamad (pbsl) a pu diffuser 

parmi un nombre de pelerins et de marchands le 

message islamique qui a fait vite son echo a Yathrib. 

Les Quraychites se sont determines a se 

debarrasser de Mohamad (pbsl) qui a res;u J'ordre de 

son Seigneur d 'emigrer a Medine (Yathrib). Les 

habitants de cette ville benie - appeJes plus tard les 

Ansar (au.xiliaires) - ont reserve un accueil 

chaleureux au Prophete (pbsl) et coopere avec les 

Emigres pour former une unite musulmane capable 

de se defendre contre les complots des Juifs et les 

menaces des Pa"lens de Ia Mecque. 

Les Musulmans se sont livres a un nombre de 

batailles defensives - dont Jes plus importantes sont 

Badr, Ohod, Ahzab et Khaybar - pour repousser les 

agressions ennemies. Cette serie de batailles a ete 

couronnee par Ia conquete de Ia Mecque en I 'an 8 

65 



de I'Hegire et Ia conversion massive des tribus a 
Islam. 

Pendant Ia treve imposee par le pacte d'al­
Hodaybya (l'an 6 de I'Hegire), le Prophete, charge 
d 'universaliser le message de !'Islam, a envoye des 
messagers aux rois et aux gouverneurs pour Ies 
appeler a embrasser l 'Isiam37• Dans les lettres 
envoyees aux rois figure un verset coranique qui 
appelle les hommes a croire en Allah, a s'accorder 
sur Son Unicite et a reconnai'tre Ia societe 
musuimane et ses droits s ' ils refusent l 'appel de 
! 'Islam : « 6 gens des Ecritures ! Mettons-nous 
d 'accord sur une formule valable pour nous et pour 
vous, a savoir de n 'adorer que Dieu Seul, de ne rien 
Lui associer et de ne pas nous prendre Jes uns les 
autres pour des maitres en dehors de Dieu. » S' ils 
s 'y refusent, dites-Jeur : « Soyez temoins que, en ce 

37 

- le Prophete a envoye Dahya ai-Kalbi au Cesar de Rome, 

'Abdullah Ibn Houzafa as-Sahmi a Chosroes, roi de Perse, 'Amr 

Ibn Omayya au Negus, roi d' Abyssinie, Hatib Ibn Abi Balta' a a 

ai-Moqawqis, vice-gerant d'Egypte et d'Aiexandrie, 'Amr Ibn 

ai-'Ass as-Sahmi Jayfar et 'Abbad, fils d'ai-Golandi, rois de 

Oman, Salit Ibn 'Amra Thomamah Ibn Ousal et Hawza Ibn 'Ali, 

rois de Yamama, ai-'Aia' Ibn ai-Hadrami a Monzir Ibn Sawa, roi 

de Bahrei'n, Choga' Ibn Wahb ai-Asadi a ai-Hareth Ibn Abi 

Chamar, roi des frontiiues du levant. Voir Siret Ibn Hicham, 
2/607. 
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qui nous conceme, notre soumission a Dieu est 
totale et entiere. » (Coran, les-lmran, 64). 

En l'an 10 de l'Hegire, le Prophete (pbsl) est 
parti en pelerinage en compagnie de 100, 000 
musulmans pour leur apprendre les rites de cette 
obligation et leur faire entendre ses 

commandements. 
Apres avoir eli mine ses ennemis, juifs et autres, 

et appris aux Musulmans les rites du pelerinage, le 
Prophete (pbsl) a reuvre pour la protection de ses 
frontieres en mobilisant une armee commandee par 
Oussama Ibn Zayd pour contrecarrer les assauts des 
arrnees perses et byzantines. Cependant, a l'age de 
63 ans, le Prophete (pbsl) a rendu l'ame a son 
Seigneur apres une vie pleine de gloires et de lutte 
incessante pour transmettre le message d' Allah. 
Apres lui, les califes bien-guides et les generations 
suivantes se sont charges de diffuser I ' Islam par Ia 
sagesse et la bonne exhortation: « Appelle a La Voie 

de ton Seigneur avec sagesse et par de persuasives 

exhortations. » (Coran, an-Nahl, 125). 
La diffusion de !' Islam, dans nombreuses 

regions, a donne naissance a un empire musulman 
immense dont les frontieres se sont etendues jusqu'a 
I 'Europe. Les Musulmans sont presque repartis dans 

67 



lcs diffcrcnts pays du monde ; leur nombrc depassc 
un mi lliard Musulmans38. 

Les epouses du Prophete (pbsl) : 

Apres Ia mort de son epouse Khadija, le 

Prophete Mohamad (pbsl) s 'est mariee avec un 

nombre de femmes dont Zaynab Bent Khozayma est 

morte de son vivant. Le Prophete (pbsl) est mort 

laissant neuf veuves: Sawda Bent Zam'a, 'Aicha 

Bent Abu Dakr, Hafsa Bent 'Omar Ibn ai-Khattab, 

Om Habiba Bent Abu Sofyan, Om Salama Bent Abu 

Omayya, Zaynab Bent Gahch, Maymouna Bent al­

Hareth, Gewayraya Bent a i-Hareth a i-Mustalaqyya, 

Safyya Bent Hoyayy- qu 'AIIah les agree toutes ! 

Le Prophete Mohamad ne s'est pas marie avec 
ce nombrc de femmes pour satisfaire un desir 

sexuel. Si c'cta it le cas, il aurait epouse de petites 

vierges ou, au moins, accepte toutes les femmes qui 

sont venues lui s'offrir en mariage. Le mariage du 

Prophete (pbsl) avec ce nombre de femmes etait 

pour des raisons nobles : subvenir aux besoins d ' une 

veuve ou d 'une divorcee lai ssee sans tuteur, 

raffermir les liens d 'amitie avec le pere de Ia femme, 

sympathiser le creur d'un ennemi, abolir un usage 
social comme !'adoption, etc. 

38 
- Selon le recensement de 2010 : milliard six cent millions 

Musulmans. 
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Le Prophete (pbsl) etait un epoux ideal. 

affectueux et bienveillant a l'egard de toutes ses 

epouses . 
Les epouses du Prophete (pbsl) apprenaient aux 

femmes les enseignements religieux propres a elles 

ainsi que les bases d' une vie de couple heureuse. En 

guise d ' hommage a leurs sacrifices, Allah, le Tres­

Haut, leur a accorde Je titre de meres des croyants et 

interdit leur remariage apres Ia mort du 

Prophete (pbsl) : « Le Prophete a plus de droits sur 

Jes croyants qu'ils n' en ont sur eux-memes ; et ses 

epouses sont leurs meres. » (Coran, a1-Ahzab, 6) ; 

« Vous ne devez pas offenser l'Envoye de Dieu ni 

epouser ses femmes apres lui . Ce serait une 

enormite aupres de Dieu. » (Coran, al-Ahzab, 53). 

Ses enfants : 
Son epouse Khadija etait Ia seu1e a lui donner 

des enfants : deux enfants males : al-Qasim et 

'Abdullah (surnomme le bon, Je pur) et quatre 

filles : Zaynab, Roqayya, Om Kolthoum et Fatima. 

Son epouse Maria, Ia Copte , lui a donne un enfant 

male Ibrahim ; mais ce dernier et ses freres et sreurs 

sont tous morts du vivant du Prophete (pbsl) a 
!'exception de Fatima qui est morte six mois apres Ia 

mort de son pere. 
C ' est, en effet, un petit aperyu sur I' Islam, ses 

dogmes, sa loi , sa morale qui sont expliques en 

detail dans le Coran, Ia sunna et Jes sciences s 'y 
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rapportant. Les premiers Musulmans ont applique 

!'Islam avec sincerite en se basant sur une bonne 
comprehension de ses finalites. C'est pourquoi, 

Allah les a recompenses en leur donnant Ia 

superiorite sur tous les peuples: «A ceux d 'entre 

vous qui croient et font reuvres pies, Dieu a promis 

de faire d 'eux des vicaires sur Terre, comme II 

I 'avait fait de ceux qui les ont precedes, d 'affermir 

le culte qu ' il Lui a plu de leur fairc professer et de 

transformer leur crainte en securite. Qu'ils 

M'adorent done sans rien M'associer. » (Coran, an­

Nour, 55); « Vous etes Ia meilleure communaute 

qui n'ait jamais ete donnee comme exemple aux 
hommes. » (Coran, les-Imran, II 0). 

Les Musulmans d 'aujourd'hui ont ardemment 
besoin de tout ce qui les rattache effectivement a 
!'Islam et a ses principes sublimes. II convient de 

souligner egalement qu'il ne faut pas juger !' Islam 

par les comportements de ses adeptes d 'aujourd 'hui. 

II faut sa voir que les principes de I ' Islam sont 

sublimes ; mais le probleme, tout Je probleme, 

consiste dans le manque de comprehension et Ia 
mauvaise application . Allah, le Tres-Haut, dit : 

« 6 croyants ! Si vous defendez Ia Cause de 

Dieu, II vous soutiendra et raffermira vos pas. » 

(Coran, Mohamad, 7). 
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Les procedes a suivre pour se convertir 
a I'Islam 

1- Pour etre musulman evitant le chatiment 

eternel, on doit croire a tous les dogmes islamiques 

(precites dans les premieres pages). II doit 

egalement pratiquer les rites de I 'Islam. 

2- Pour avoir le statut de musulman en matiere 

de mariage, d ' heritage, d 'enterrement, etc., le (Ia) 

converti (e) doit prononcer en public L' Attestation de 

foi musulmane. 

3- Pour preserver ses droits et ceux de sa 
fami lle, le (Ia) converti (e) doit officiali ser sa 

conversion aupres de l'autorite competente. 

4- Si le converti est marie d ' une femme 

appartenant aux Gens du Livre (Juive ou 

Chretienne), I'Islam lui autorise de Ia garder sans Ia 

forcer a I' Islam. S ' il s'agit d ' une epouse 

n'appartenant pas aux Gens du Livre, son mari 

!' invite, sans contrainte, a embrasser !' Islam ; si elle 

refuse, Ia separation conjugate doit avoir lieu . 

5- Si Ia convertie est mariee d ' un homme non­

musulman, Ia separation conjugale doit avoir lieu. 
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Puis, Ia femme !'invite a embrasser !'Islam; s'il 
accepte, elle est sa femme tant qu 'elle observe 

encore son delai de viduite. S'il refuse, leur mariage 
est dissout. 

Apn!s !'expiration du delai de viduite (trois 
menstrues, !'accouchement ou trois mois pour Ia 

menopausee), Ia convertie a le droit de se remarier 
avec un Musulman. 

6- Les enfants impuberes (meme le fretus) du 

converti ou de Ia convertie a I ' Islam appartiennent a 
cette religion ; sachant que Ia difference des 
religions prive de ! 'heritage. 

7- II y a d'autres proeedes a suivre qu 'on peut 
sa voir en detail lors de I 'offieialisation de sa 
conversion. 
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Le centre de I' Azhar pour Ia traduction 

L'Azhar est la grande institution scientifique islamique 
qui veille a sauvegarder le patrimoine Islamique, a 
I'etudier, a !'analyser eta le mondialiser. Elle se charge de 
Ia responsabilite d'apporter !'islam a tous les peuples. 
L'Azhar travaille pour Ia promotion de la civilisation, Ia 

garantie de la securite, Ia quietude et le confort de tout le 
monde ici-bas et dans l'au-dela. Cette institution tient a 
ressusciter Ia civilisation Arabe, le patrimoine 
scientifique et intellectuelle de Ia nation arabe, a montrer 
!'influence et !'apport des Arabes dans ]'evolution de 

l'humanite et dans son progres. Aussi travaille-t-il pour Ia 
promotion de Ia litterature, le progres des sciences et des 
arts, Ia preservation de !'interet de Ia societe, et le service 
des objectifs nationaux et humains. Elle cherche a 
inculquer les valeurs spirituelles dans Ia societe, a foumir 
au monde Arabo-islamique des specialistes et des erudits 
en matiere de Ia Charia Islamique, de Ia culture religieuse 

et de Ia langue Arabe, et celle du Noble Coran. 

La creation du Centre de l'Azhar pour Ia Traduction 

Dans le cadre du developpement de I'Azhar, son 
eminence le Grand Imam le professeur Dr I Ahmad al­
Tayyeb, Cheikh de I'Azhar a ordonne de creer un Centre 

pour Ia traduction compose des unites des langues 
etrangeres. En vertu de cet ordre le Centre de l'Azhar a 
ete cree par Ia decision de Cheick de I'Azhar NO. (49) de 
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2016. II a pour role de sen.·ir les secteurs de l'A7har ainsi 

que ses multiples organismes dont, le siege de I'Azhar, 
son universite ct ses portiques. l'Academie des 

Recherches lslamiques et des instituts Azharites, a 
travers les traductions accreditees en langues etrangeres. 
Ce Centre entend realiser les objectifs sui vants: 

1- La traduction de meilleurs ouvrages, des 

recherches et des etudes, choisis par le Corps de 

grands savants, qui reali sent un interet general. 

2- La traduction en Ia langue Arabe des ccrits et 

des recherches soutenues et redigees a l'etranger 

sur !'Islam. 

3- La traduction simultanee des colloques et des 

conferences organisees par I'Azhar ou par ses 

organismes. 

4- L'etude des traductions modernes et 

contemporaines du Coran, en vue d'en choisir Ia 

meilleure et d'attirer !'attention des musulmans 

sur cette traduction afin d'en tirer profit. 

5- La traduction du sens des Hadiths en differentes 

les langues etrangeres, l'etude des traductions 

realisees dans ce domaine, Ia correction de ces 

traductions, leur reedition dans leurs langues 

respectives et conseiller aux musulmans d'en 

tirer profit. 

6- La traduction des recherches academiques 

scientifiques et des etudes specialisees qui 

traitent des questions re latives aux 
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communautes musulmanes non- arabes et des 

questions epineuses. 

7- La traduction des sermons du vendredi qui 

concernant les questions des communautes 

musulmanes non-arabes. Ces sermons se 

preparent au sein des organismes specialises de 

I'Azhar. 
8- La traduction des contenus des videos qui 

portent sur I'Islam d'une maniere attractive et 

moderne. Ces videos sont realisees sous l'egide 

des organismes specialises de l'Azhar. 
9- La tenue des stages pour Ia traduction ecrite. 

I 0- La tenue des stages pour Ia traduction 

simultanee. 
ll - Creer une periodique scientifique soutenue qui 

represente le Centre ainsi que ses competences. 

12- Organiser des sessions pour promouvoir 

!'experience professionnelle, culturelle et 

scientifique du personnel du centre. 

Les langues : 

L'Anglais, le Fran~ais, !'Allemand, l'Espagnol, 

l'Indonesien, l'lndien, le Persan, le Turc, le Grec, le 

(Bashto) et I'Hebreu. 

Le Centre organise actuellement des unites en les langues 

suivantes, le chinois, l'ltalien, le Swahili et le Japonais. 
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Le Centre va presenter ses premieres publications de ces 
traductions a travers Ia serie "Ia realite de I'Islam". 

Celle-Cl comporte des ecrits portant sur les regles de base 

de !'Islam, Ia place qu'accorde !'Islam a l'homme et le 

soin de !'Islam en matiere de consolidation des valeurs 

humaines qui visent a elever l'homme, indiquent Ia 

maniere ideale de trailer !'animal, les oiseaux, les plantes 

et les creatures inan imees. Ces publications exposent 

egalement les principes de l'islam en matiere de legitime 

defense en cas ou le musulman subirait une attaque ou 

une guerre. Celui-ci est oblige de s'en tenir aux principes 

humains etablis par !'Islam et au message du peuplement 
de Ia terre qui lui interdisent de Ia devaster. 

Parmi les ecrits les plus importants de Ia serie figurent : 

les fondements de I'Jslam dont !'auteur est le professeur 

Dr I Ahmad at-Tayyeb, Cheikh de I'Azhar ; L'homme et 
les valeurs dans Ia perspective musulmane, livre de son 

eminence le professeur Dr I Mahmoud Hamdi Za.kzouk, 

l'ex-ministre des Waqfs ; La theorie de Ia guerre en Islam 

du Cheikh Mohamed Abou Zahrah ; Le prophete de 

L'Islam vu par Ia pensee Occidentale redige par le 
professeur Dr I Eze ei-Din Farrag. 

Le centre a l'honneur de rester en contact avec vous, 
chers lecteurs, pour recueillir vos commentaires, vos 

points de vue et Ia correction des erreurs linguistiques 

eventuelles et de fautes de frappes survenues. Nous 

implorons AlJah (Gioire a Lui) d'agreer ces traductions 
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comme un apport au progres et a Ia prosperite de 

l'humanite de partout. Esperant que ce modeste travail 

contribuera convenablement au peuplement de Ia terre. 

Youssef Amer 

Superviseur general du Centre de I'Azhar pour Ia traduction. 
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